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À lire en page F5

ALAIN CHOQUETTE
Magie, humour et... imprévu
Denis DUFRESNE

Sherbrooke

Les magiciens, c’est bien connu, ne 
craignent pas le risque, ni l’effet du 
hasard...

Et pour son nouveau spectacle, qu’il 
présentait en grande première québé­
coise hier soir au Centre culturel de 
l’Université de Sherbrooke et qu’il don­
ne également ce soir, Alain Choquette 
a décidé de faire une large place à l’im­
prévu, en invitant des spectateurs à par­
ticiper à certains numéros sur scène, 
avec, toujours, une bonne dose d’hu­
mour!

«J’ai travaillé avec Christian Té- 
treault, qui a fait les textes. Je fais de 
l’humour basé sur les gens qui vont par­
ticiper et ça n’a jamais été fait! Le pu­
blic est vraiment important dans ce 
spectacle-là!», dit l’artiste.

«J’aime beaucoup interagir avec les 
gens et c’était le premier critère: parler 
aux gens! Le spectacle a donc été conçu 
dans cet esprit-là et, cette fois-ci, je les 
fais parler un peu plus», ajoute-t-il.

Evidemment, reconnaît-il, cette fa­
çon de faire peut occasionner des situa­
tions un peu imprévisibles...

«En fait, on peut dire que c’est un 
spectacle de magie et d’humour, mais 
de l’humour de situation. Donc, chaque 
soir, j’ignore ce qui va se passer parce 
qu’on va s’amuser avec les gens et 
j’avoue que c’est un peu stressant parce 
que le défi, c’est que chaque personne 
ne réagit pas de la même manière sur 
une scène», souligne Alain Choquette.

Outre de nouveaux numéros de ma­
gie et de cartes, le magicien réserve 
aussi plusieurs surprises au public.

«Je vais même couper en deux une 
personne du public et c’est pas arran­
gé!» lance-t-il à ce propos.

L’artiste s’inspire également de faits 
vécus: il rend hommage à un héros de 
son enfance et fait un clin d’oeil à une 
grande actrice américaine.

Installé depuis une dizaine de jours 
au Centre culturel, afin de mettre une 
dernière main à son spectacle, Alain 
Choquette se dit évidemment heureux 
de retrouver le public d’ici après pres­
que deux ans d’absence sur scène.

Imacom, Claude Poulin
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«Et je peux dire que je n’ai jamais 
été aussi prêt», confie-t-il, lors d’une 
entrevue accordée quelques jours avant 
le premier spectacle.

Et même s’il ne s’est pas produit au 
Québec depuis un bon moment, le ma­
gicien n'a pas chômé, loin de là.

Outre l’écriture de son spectacle, il 
a monté et présenté un numéro spécial 
pour l'inauguration du nouveau Casino 
Paris-Las Vegas, où il a joué 10 semai­
nes, l’automne dernier.

«On nous avait donné le mandat de 
monter un spectacle pour faire décou­
vrir Paris aux gens, avec la langue, la 
politique, l’histoire, la poésie, etc. On a 
mélangé tout ça avec la magie. Ce qui 
est le fun, c’est que j'ai pu me produire 
dans une ville où on me permettait de 
faire ce que je voulais», dit-il au sujet 
de cette expérience.
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Il faut dire que Choquette s’est pro­
duit en plusieurs occasions aux Etats- 
Unis puisqu’il a donné 150 représenta­
tions au Caesars d’Atlantic City, en 
1994, et le double au Caesars Palace de 
Las Vegas, en 1996, sans compter de 
nombreuses émissions à la télé.

Initié à la magie par son père et ré­
vélé au public québécois dans le cadre 
du talk show Ad Lib, il y a une dizaine 
d’années, Alain Choquette avoue être 
resté attaché à la magie sans trop d’ar­
tifices, au contact véritable avec le pu­
blic, à l’émotion partagée...

«Moi, je pense que ce qui est le fun 
avec un spectacle de magie c’est le fait 
que nous redevenons tous des enfants, 
moi autant que les autres. L’important, 
c’est que les gens s’amusent. Et pour ce 
spectacle, je vais faire en sorte que les 
gens passent un bon deux heures».

Plongée dans 
l’univers de Willie

tellement de temps à consacrer à autre chose que 
Trois-Rivières (PC) mon travail, mon fils et mes études à temps par­

tiel pour terminer mon secondaire.»

Il y en a pour qui tout arrive plus vite dans la 
vie. C’est sans doute le cas de la comédienne 
Marie-Claude Lefebvre qu’on pourra voir 
dans la télésérie Willie que TVA présentera cet 

automne.
Marie-Claude vient tout juste d’avoir 20 ans. 

Pourtant, les téléspectateurs la connaissent pour 
l’avoir vue dans plusieurs premiers rôles. Dans 
Zap, de 1993 à 1996, puis dans Ent’Cadieux, de 
1996 à 1999, dans Watatatow, depuis 1998, ou 
dans L'ombre de l’épcrvier. Pour ne parler que 
des plus récents parce qu’avant 1993, elle avait 
déjà plus de huit rôles majeurs à son actif.

Au cinéma, elle a été de la distribution de 
C’t'à ton tour; Laura Cadieux et de La concierge­
rie. Ajoutez à cela qu’elle a un fils de trois ans et 
vous conviendrez qu’elle a eu une adolescence 
bien remplie et que sa carrière est partie sur les 
chapeaux de roue.

Elle ne partage pas nécessairement cet avis. 
Non pas qu’elle soit peu satisfaite mais plutôt par­
ce qu’elle ne s’arrête guère aux bilans. Elle parle 
de chance. «Je me dis souvent que je dois avoir de 
la chance, avoue-t-elle avec une certaine candeur. 
Il doit y avoir quelqu’un dans le ciel qui pense à 
moi.»

Elle a même l’impertinence de dire qu’elle ne 
sait pas si le métier d’actrice est, pour elle, une 
orientation définitive. «Je pense que c’est un mé­
tier qui peut nous suivre de 0 à 100 ans, mais 
qu’on ne peut jamais savoir d’avance si on va tra­
vailler telle ou telle année. J'aime bien toucher à 
tout et travailler dans toutes sortes de métiers. 
J’aimerais beaucoup travailler avec les enfants ou 
dans le domaine de la psychologie, par exemple. 
Pour l’instant, mon problème, c’est que je n’ai pas

Peu importe ce qu’il y a derrière elle, on ne 
peut douter que son rôle dans Willie est impor­
tant dans sa carrière. Tourner avec Jean Beaudin 
dans une télésérie portant sur un personnage qui 
a marqué la culture québécoise ne peut être ba­
nal. Cependant, même si la télésérie est déjà pro­
grammée, Marie-Claude Lefebvre n’a aucune 
idée du produit final. Mais alors là, aucune. «Je 
n’ai pas vu le produit fini, d’abord. Ensuite, tout 
au cours du tournage, personne n’a laissé l’im­
pression qu’il s’agissait de quelque chose de grand 
et d’important. Et comme on tourne petite scène 
par petite scène, dans le désordre, je n’ai aucune 
idée de ce que ça peut donner à l’écran. Je n’ai 
même pas vu les petits bouts qu’on a tournés. Je 
vais le voir comme tout le monde à la télé.»

Pour ce qui est du personnage de Danielle, la 
fille de Willie Lamothe, Marie-Claude connaît sa 
vie même si elle ne l’a pas rencontrée. «J’en ai 
beaucoup entendu parler et j’ai lu beaucoup sur 
elle. Je pense qu’elle s’est sentie très délaissée par 
son père au cours de sa jeunesse. C’est quelqu’un 
qui a du caractère et qui a appris à se débrouiller 
dans la vie.»

Quant à Willie Lamothe, la jeune femme ad­
met qu’elle n’avait aucune idée de qui il était. «Ce 
n’est pas de mon âge! Mes parents, oncles et tan­
tes le connaissent mais pas moi. Dès le moment 
où ils ont su que j’avais eu le rôle de Danielle, ils 
se sont mis à m’en parler en disant qu’un tel 
l’avait rencontré et tel autre lui a parlé, etc. Pour 
ce que je sais aujourd’hui, je pense que c’est quel­
qu’un qui a mis énormément d’efforts pour réus­
sir dans son travail mais qui n’en a pas mis dans sa 
vie familiale.» Pho«oPC
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Billets de spectacle en vente actuellement
22, 23 et 24 septembre
Daniel Lemire
Il fait fureur partout où il présente son tout nouveau spectacle. Un 
humour acide, toujours au fait de l’actualité, ne manquez pas 
l'humoriste qui passe au-delà des modes : Daniel Lemire!

Mercredi 27 septembre
Bruno Pelletier
Il fait fureur dans Notre-Dame de Paris. Découvrez et savourez sa 
voix immense en solo!

Dimanche 1er octobre
Alain Morisod et Sweet People
Une grande histoire unie ce groupe fantastique aux Québécois et 
surtout aux Estriens. Soyez-y pour les applaudir et chanter avec eux!
Mercredi 4 oçtobre
Cirque Eloize
Avec le spectacle Excentricus, toutes les prouesses humaines sont 
permises! Un pur plaisir pour petits et grands!

Vendredi 6 octobre
Marie-Jo Thério
La tornade à la voix unique et à l’énergie vive vous convie à une 
soirée complètement éclatée.
Vendredi 13 et samedi 14 octobre
Benoît Paquette
Découvrez ce jeune humoriste qui, à lui seul, est à la fois Légaré,
Deschamps, Pôpa, Môman, Cabrel, Piché, Bigras et plusieurs autres!

Mardi 17 octobre
Je suis une mouette
Une pièce de Serge Denoncourt, inspirée de l’ouvre de Tchékhov, 
mettant en scène Denis Bernard, Luc Bougeois, Jean-François 
Casabonnc, Suzanne Clément et Monique Miller.

Dimanche 29 octobre
Henri Dès
l u coqueluche française des petits et des grands est de retour pour 
un spectacle rempli de chansons et de rires!

Jl'ZnAemMle Millenia
psienxH la n&ule.

m Ensemble Millénia, qui se donne comme 
* mandat de rendre la musique classique 

plus accessible envWm plus accessible en région, donnera pas 
moins de 13 concerts au cours des prochains 
mois.

«D’une part, il n’y a pas de travail pour les 
musiciens classiques en région, au point où il y a 
un problème d’exode. D’autre part, on veut of­
frir aux gens des concerts de qualité et cette an­
née c’est notre première saison officielle», expli­
que le directeur artistique de cet orchestre à 
cordes de 13 musiciens, François Goudreau.

Le premier concert offert par l’Ensemble 
Millénia a lieu demain à compter de 11 h 00 au 
théâtre Granada, dans le cadre d’un brunch-

concert.
«Et c’est une première à Sherbrooke, la pré­

sentation d’un concert-opéra avec Les Noces du 
Figaro en version de chambre avec les chanteurs 
Christine Cadoux et Manuel Blais.

«Personne ne les connaît ici, mais Cadoux 
chante à l’opéra de Limoges, en France, et Blais 
a chanté avec l’opéra de Tel-Aviv, en Israël», si­
gnale M. Goudreau, qui est lui-même assistant 
violon-solo à l’Orchestre symphonique de Sher­
brooke.

«On veut créer un réseau, une dynamique 
régionale et donner de l’emploi à nos musiciens. 
On va tous y gagner!» dit-il.

Arts et spectacles

musique - sorties - musique
visuels - 

rts
- arts

- arts visuels - musique - 
sorties - arts visuels- disques

Et celles que l’on serait tenté de comparer, 
un peu méchamment, à un mélange de Jennifer 
Lopez et des Spice Girls, vivent ces temps-ci à 
200 à l’heure.

«Ça va vraiment bien pour nous, c’est vrai­
ment cool!» lance en entrevue Toni, soulignant 
que leur album sorti il y a deux mois se vend au 
rythme de 1000 copies par semaine.

Et le succès du simple Ole Ole, partout au 
Canada, est tel que les deux jeunes femmes de 
19 ans se rendront sous peu aux Jeux olympi­
ques de Sydney, en Australie, pour y donner six 
spectacles dans le cadre du «Sounds of a New 
Generation».

«Nous allons chanter pour les Canadiens qui 
sont là-bas et les équipes. On a toujours chanté 
cette musique-là. On aime la vie et ça se traduit 
dans notre musique», explique Toni.

Pour le spectacle de ce soir au Liquor Store, 
les filles de Eleven Thirty seront entourées de 
six à huit danseuses... mais pas de musiciens!

«La musique est enregistrée», explique Toni.

a drénaline»... un vrai beau thème pour un fl party rave et c’est celui retenu par le bar 
Les Graffiti et les organisateurs d’un 24 

heures de musique techno et de danse qui a lieu 
samedi prochain à compter de 21 h 00 et se pro­
longera jusqu’à 9 h 00 du matin le lendemain.

«11 y a eu quatre événements du genre aupara­
vant, mais «Adrénaline» c’est le premier vrai par­
ty rave à Sherbrooke, un gros show avec cinq Dj», 
explique Alexandre Côté, organisateur de l’événe­
ment avec Mélanie Savoie et Pat Davis, qui est 
aussi Dj.

Près de 500 personnes sont attendues à cette 
soirée.

«On veut offrir un événement à saveur élec­
tronique avec des Dj qui sont vraiment des gros 
noms, qui ont endisqué et fait plusieurs gros party 
rave à Montréal», ajoute Alexandre, qui lui-même 
a participé à plusieurs rave à Montréal.

Ces Dj sont Nuckley et Freebass, de Sher­
brooke, Fructose, G-O’brien et Indica, tous trois 
de Montréal, de même que Pat Davis, de Sher­
brooke.

Et pour permettre à toutes et à tous de s’écla­
ter, les tables et les chaises de la grande salle du 
Graffiti seront retirées. De plus, les Dj seront 
installés avec leur équipement au centre de la piè­
ce... Après tout, c’est un show!

«À Montréal et ailleurs, les gens courent pour 
entendre les Dj, qui sont comme des vedettes. Et

Imacom, René Marquis
Le bar Les Graffiti 
organise samedi pro­
chain un party rave 
de 24 heures, où 
sont attendues près 
de 500 personnes.
Sur la photo, dans 
l'ordre habituel, les 
organisateurs 
Alexandre Côté et 
Mélanie Savoie, ainsi 
que Pat Davis, à l'ar­
rière.

ceux qui seront là samedi auront de la qualité!» 
affirme Pat Davis.

Évidemment, une sonorisation et un système 
d’éclairage à tout casser seront installés pour l’oc­
casion.

«Musicalement, il y aura beaucoup d’énergie! 
Le rave, c’est quelque chose qui t’entraîne, quel­
que chose qui rassemble le monde. En fait, la dif­
férence entre les show rave et les show rock c’est 
qu’il y a moins de blessés! Avec le rave il y a un 
respect des autres et un esprit d’ouverture», expli­
que Alexandre Côté, au sujet de ce mouvement 
musical issu de la vague techno en Europe.

«Et il est important de dire qu’on ne supporte 
pas l’usage de drogues comme l’ecstasy, mais c’est 
sûr que dans n’importe quel événement du genre 
il peut y en avoir», ajoute-t-il.

Pour l’occasion, le propriétaire du Graffiti, 
Mario Coulombe, a obtenu une suspension de son 
permis d’alcool de 24 heures auprès de la Régie 
des alcools, des courses et jeux du Québec. De 
plus, un service de sécurité sera sur place.

«À partir de 21 h 00, la section Graffiti n’offri­
ra plus d’alcool, mais il y aura bien sûr des cock­
tails énergisants, de l’eau et des fruits», explique- 
t-il.

À noter qu’une partie des profits de la soirée 
sera versée à la maison de jeunes Spot Jeunesse. 
Pour information: 821-2220.

Samedi 9 septembre, 20 h

ALAIN CHOQUETTE
En avant-première chez nous, Alain 
Choquette nous offre la primeur de son 
tout nouveau spectacle! Après un succès 
fulgurant aux États-Unis où il a eu le 
privilège d’ouvrir le prestigieux hôtel Paris 
à Las Vegas, Alain Choquette est de 
retour en force dans un spectacle qui va 
toujours plus loin. Du beau, du vrai du 
grand Alain Choquette vous attend dans 
un spectacle complètement magique. 
Soyez parmi les privilégiés qui auront 
l’honneur de découvrir ce tout nouveau 
spectacle avant tout le monde!

Vendredi 15 septembre, 20 h

Royal Winnipeg Ballet
Dracula

Célébrant cette année sa 61e saison, le Royal 
Winnipeg Ballet transporte avec lui une fière 
tradition de variété, d’excellence technique 
de ses danseurs et danseuses et un style 
captivant et donne à chaque production de 
la troupe un cachet particulier propre à cette 
grande compagnie. Cette année, le Royal 
Winnipeg Ballet ouvre sa saison avec une 
tournee mettant au programme Dracula, sur 
une chorégraphie de Mark Godden. Avec 
plus de 20 danseurs et danseuses sur scène, 
cette grande production nous raconte en 
danse la fabuleuse histoire du légendaire 
Comte Dracula. Synonyme d’horreur mais 
exerçant une pure fascination, la légende, 
portée du théâtre au grand écran, se 
retrouve maintenant au cour d’un ballet 
magique enrobé de chauve-souris, de 
gargouilles dansantes et de transformations 
mystérieuses. Ne manquez pas ce moment 
de pur délice!

Mardi 19 septembre, 20 h

Une séance de cinéma pas comme les autres

arts

Le duo de pianistes Campion-Vachon vous 
convie à une soirée au cinéma comme au 
bon vieux temps! Ce programme unique 
vous propose la présentation de quatre 
oeuvres du cinéma muet, le tout 
accompagné en direct au piano à 4 mains. 
Avec un accompagnement choisi parmi le 
répertoire «Piano mécanique» et 
«Musiques de salon» datant des années 
1900, cette soirée nous ramène à l’époque 
du cinéma muet tout en nous faisant 
découvrir deux virtuoses du piano. Guy 
Campion et Mario Vachon, formés à 
l’Université Laval, exercent leur talent lors 
de différents festivals un peu partout dans 
le monde. Leur jeu vif et précis vous 
emballera et vous ramènera en finesse et 
en humour à la belle époque du cinéma 
sans parole. Une expérience unique à ne 
pas manquer!

Billets en prévente ce jeudi 14 septembre
21 octobre 25 octobre 31 octobre
Pierre Légaré Douze hommes en colère Jean-Michel Anctil

Èleyen thirty à Mâ|@|
Vous voulez savoir à quoi ressemble le duo 

montréalais de musique latino dance Ele­
ven Thirty? Simple: les jumelles Toni et 
Trish se produisent ce soir même au Liquor Sto­

re de Magog où elle présenteront le matériel de 
leur premier album, Olé Ole.
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JOCELYNE CAZIN

et âiytte
Denis DUFRESNE 

Sherbrooke

Fonceuse? Elle l’est! Convaincue et entière? 
Pas de doute! Mais Jocelyne Cazin, journalis­
te et animatrice à l’émission J.E., est aussi - 
et surtout - passionnée par l’idée de combattre les 

injustices et le mensonge.
«Il faut dire que j’ai une équipe extraordinai­

re, une équipe compétente pour fouiller nos dos­
siers avec vigueur, parce qu’on a une marge d’er­
reur minime», explique la journaliste, qui entame 
sa huitième saison avec J.E., le populaire magazi­
ne d’enquête de TVA.

«Après huit ans, je le dis humblement, on est 
vraiment le seul magazine d’enquête au Québec», 
ajoute Mme Cazin, qui était de passage à Sher­
brooke il y a quelques jours pour le lancement de 
la saison 2000-2001 de TVA.

«Notre mandat demeure fondamentalement 
le même: se porter à la défense des gens victimes 
d’injustices, de malversations, des gens qui ont 
subi des torts et qui ont vraiment essayé de régler 
leur problèmes et qui, en dernier recours, s’adres­
sent à nous. Il faut que ce soit des sujets d’intérêt 
public, des dossiers qui peuvent toucher tout le 
monde», fait remarquer Jocelyne Cazin.

Réponse du public
Et le public répond de façon extraordinaire. 

Imaginez: chaque semaine J.E. reçoit au-delà de 
500 appels téléphoniques et autour de 300 lettres 
par la poste ou par courrier électronique.

L’équipe de J.E. est formée de six journalistes, 
de deux recherchistes, de deux caméramen et de 
trois réalisatrices.

«On a donc une recherchiste à temps plein 
pour éplucher tout ça. Mais des bons sujets, il 
n’en reste pas énormément et il faut que les gens 
comprennent qu’on ne peut répondre à leurs de­
mandes tout de suite», souligne la journaliste.

Et selon elle, «l’injustice vient de plus en plus 
des gouvernements, de la façon avec laquelle ils 
utilisent le pouvoir et notre argent».

Faire la lumière
Sa soif de fouiller les dossiers et de faire la lu­

mière sur des affaires parfois louches, Jocelyne 
Cazin l’explique par le fait qu’elle a «toujours dé­
testé les injustices» et est en quelque sorte «une 
avocate manquée».

«Lorsqu’on nous avait proposé à Gaétan (Gi- 
rouard) et à moi de remplacer l’émission 9-1-1, 
j’avais 42 ans et je cherchais un sens à mon travail. 
Je trouvais que la formule de J.E. cadrait bien 
avec ma philosophie de vie: on n’est pas là pour 
rien et si on rend service à quelques personnes, 
sur le million qui nous écoute, tant mieux!»

«Vous savez que depuis huit ans, on règle 75 
pour cent des histoires que l’on traite, qu’il s’agis­
se de problèmes avec des banques, des compa­
gnies d’assurances, des ministères, ou des entre­
prises», signale la journaliste qui a travaillé 
précédemment pour l’émission Le match de la 
vie.

Et près de deux ans après la disparition tragi­
que de son co-équipier Gaétan Girouard, Jocely­
ne Cazin avoue que «ça a été très difficile; le défi 
a été de reprendre le collier».

«Au début, mes patrons avaient dit que l’émis­
sion reposait à 50 pour cent sur mes épaules et là 
c’est à 100 pour cent! Mais, l’an dernier, on a fait 
une très bonne année. Je crois qu’il faut appren­
dre de nos épreuves, mais aussi savoir s’en remet­
tre», mentionne-t-elle.

Et que nous réserve la prochaine saison de 
J.E.l

Là-dessus, Jocelyne Cazin est plutôt discrète, 
mais promet pour la première émission de la nou­
velle saison, le 8 septembre à 19 h 00, «une très 
bonne histoire qui touche le domaine de l’entre­
prise».

R

Imacom, Martin Blache
Se qualifiant en quelque sorte d'«avocate manquée», Jocelyne Cazin explique sa soif de fouiller les dossiers et de 
faire la lumière sur des affaires parfois louches par le fait qu'elle a «toujours détesté les injustices».
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Imacom, Claude Poulin
Sara Peck Colby en­
tretient une relation 
d'amour depuis 
longtemps avec l'Es- 
trie. À compter du 10 
septembre, le Centre 
culturel et du patri­
moine Uplands de 
Lennoxville présente 
une trentaine d'oeu­
vres récentes de l'ar­
tiste de Montréal, 
dont plusieurs sont 
inspirées de la ré­
gion.

L’inspiration estrienne de
SARA PECK COLBY

Serge DENIS

Lennoxville

Sara Peck Colby est née, vit et tra­
vaille à Montréal. Mais c’est en 
Estrie qu’elle vient chercher les 
petits bouts de paysages, les pointes de 

lacs, la neige affaissée sur le roc, afin 
d’en révéler les beautés insoupçon­
nées.

Ce qu’elle a emprunté à l’Estric, 
en prenant des photos au hasard de 
ses balades avec son chien et en les 
restituant à l’acrylique sur stratifiés, 
elle le remet au centuple lors de 1 ex­
position d’une trentaine de scs plus ré­
cents tableaux présentée du 10 sep­
tembre au 15 octobre au Centre 
culturel et du patrimoine Uplands de 
Lennoxville.

«Je suis venue dans la région avec 
mes parents quand j’était toute petite 
et c’est ici que j’ai vécu mes premières 
amours sur le plan artistique, confie-t- 
elle. Quand je retournais à Montréal, 
je gardais toujours en mémoire ces 
lacs, ces grands champs, cette nature.»

«Les premiers souvenirs que j’ai de 
l’Estrie, c’est l’été, poursuit-elle. Et j’ai 
longtemps préféré cette saison. En

vieillissant, j’ai été en mesure d’appré­
cier les charmes de chaque moment de 
l’année, même si je continue d’avoir 
un faible pour l’été».

La dizaine de tableaux que l’artiste 
a apportés pour les fins de l’entrevue 
confirment ses propos. Les quatre sai­
sons y sont représentées avec les cou­
leurs qui sont propres à chacune d’el­
les, mais aussi la lumière et l’ambiance 
qu’on y retrouve.

«Quand j’ai commencé à peindre, 
je faisais surtout des scènes d’hiver. 
J’aimais jouer avec les nuances de 
blanc, de gris pour réaliser les ciels. 
Mais depuis une dizaine d’années, je 
suis à l’aise avec chaque saison.»

Intitulée «Simple Celebrations», 
qu’on pourrait traduire par «Célébra­
tions de la simplicité», l’exposition 
renferme des paysages croqués sur 
pellicules lors de promenades à North 
Hatley, à Stanstead, à Massawippi, à 
Katevale ou à Sainte-Catherine-de- 
Hatley. Chez elle, Sara Peck Colby re­
donne une vie propre à ses observa­
tions dans des cadre le plus souvent 
carrés et aux dimensions relativement 
modestes.

«Ce que je tente de faire par ma 
peinture, c’est de communiquer aux 
gens les émotions que j’ai ressenties

quand je me suis arrêtée. Je veux évo­
quer le plaisir que m’ont procuré ces 
moments-là. Je veux que la peinture 
parle pour elle-même.»

Dans sa présentation, la coordon­
natrice du Centre culturel et du patri­
moine Uplands, Lisa Delisle, mention­
ne qu’«il arrive qu’en observant les 
oeuvres acryliques de Colby, on redé­
couvre la beauté dans les choses que 
l’on tient pour acquises. À d’autres 
moments, nous sommes émerveillés 
que ce qui nous semble être les arriè­
res-scènes de nos vies sont en fait plu­
sieurs petits royaumes de sérénité».

Si l’inspiration est servie par une 
sensibilité d’une acuité exceptionnelle, 
la technique, elle, est assurée par une 
solide formation acquise d’abord au­
près d’Arthur Lismer, membre du cé­
lèbre Groupe des Sept, à l’école du 
Musée des Beaux-Arts de Montréal. 
Elle a ensuite raffiné son art au Byam 
Shaw School of Arts, de Londres.

Elle compte une dizaine d’exposi­
tions collectives et trois expositions 
solo à Montréal, une à Ottawa et deux 
à North Hatley.

Le vernissage aura lieu le 10 sep­
tembre de 14 h à 16 h au Centre cultu­
rel et du patrimoine Uplands. Tous 
sont invités.

Un ex-député 
devenu
Trois-Rivières (PC)

On n’imaginerait pas spontané­
ment que les magnifiques aqua­
relles qu’expose Yvon Lemire 
sont l’oeuvre d’un homme qui a conçu

des étalages de commerces et des ma­
quettes de station services, bâti 250 
maisons, vendu bon nombre d’édifices 
puis représenté le comté de Saint- 
Maurice à l’Assemblée nationale pen­
dant neuf ans.

Pourtant, une seule minute de con­
versation avec Yvon Lemire suffit à 
faire percevoir à son interlocuteur la 
force et l’authenticité de son intérêt 
pour les arts. Ayant franchi le cap de 
la soixantaine, l’ancien député expose 
ses oeuvres pour la première fois au 
centre culturel de Drummondville.

Natif de Baie-de-Shawinigan, Yvon 
Lemire a reçu son premier coffre de 
peinture à l’âge de 15 ans. Son rêve de 
devenir artiste avait déjà pris forme. 
Mais la perspective des difficultés à ga­
gner sa vie par l’art a incité le jeune 
homme à suivre un cours technique en 
dessin industriel, au lieu de tenter sa 
chance à l’École des Beaux-Arts.

Du magasin à la maison
Dans les premières années de sa 

carrière, M. Lemire a travaillé entre 
autres comme étalagiste pour le maga­
sin R.P. Hébert à Shawinigan, et pour 
plusieurs autres commerces de La Tu­
que à Trois-Rivières. Ensuite, la con­
ception de maquettes pour une chaîne 
de stations-services a conduit Yvon 
Lemire vers la construction de mai­
sons. Environ 250 constructions sont 
nées de ses projets.

Encouragé à tenter sa chance en

politique, il a été élu député libéral du 
comté de Saint-Maurice en 1985 et en 
1989. Depuis son retrait de la politi­
que, à la suite des élections de 1994, 
Yvon Lemire travaille dans l’immobi­
lier, en plus de consacrer beaucoup de 
temps à la peinture.

Tout au long de son parcours pro­
fessionnel varié, Yvon Lemire n’a ja­
mais cessé de nourrir sa passion pour 
l’aquarelle. Il a notamment étudié avec 
les artistes René Delorme, Luigi Tien- 
go et Louis Desaulniers, qui chacun à 
leur façon lui ont permis de découvrir 
et d’exploiter une facette de son art.

Les sujets représentés à l’aquarelle 
par Yvon Lemire sont multiples. Des 
portraits de ses petits-enfants aux scè­
nes d’hiver bucoliques, en passant par 
la composition florale, la production 
de l’artiste démontre de l’étendue de 
son habileté.

L’exposition présentée à Drum­
mondville jusqu’au 29 septembre est 
une première expérience pour l’artiste. 
Même s’il a déjà eu à faire face à la cri­
tique à l’époque où il était député, 
Yvon Lemire avouait être nerveux, 
avant l’accrochage de ses toiles au cen­
tre culturel.

«C’est énervant. C’est un autre 
défi, c’est autre chose. On ne s’imagine 
pas que ça peut aller jusque-là. Il y 
aura des critiques... Et je ne suis pas 
connu, dans l’art...», s’inquiète M. Le­
mire. «Mais ça peut être stimulant 
pour performer davantage!», se ré­
jouit-il par contre.

—

Photo PC
Après avoir oeuvré dans les domaines des arts appliqués, de la construction, de l'immobi­
lier et de la politique provinciale, voici que l'ex-député libéral Yvon Lemire sort ses aqua­
relles de son atelier pour partager son talent d'artiste avec les gens.
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Garde Betty
Comédie de Neil LaBute avec Renée Zellweger et 

Morgan Freeman. Une serveuse fanatique des émis­
sions à savon souffre de stress post-traumatique à la 
suite du meurtre de son mari. Elle décide d’aller à Hol­
lywood dans l’espoir de trouver l’acteur docteur de ses 
rêves alors que le père et le fils qui ont tué son mari 
partent à sa recherche. 110 min.

Hochelaga
Drame de Michel Jetté avec Dominic Darceuil et 

Michel Charrette. Marc est un jeune délinquant. Lui et 
ses copains Nose le skinhead et Bof l’expert en graffiti 
commettent divers délits, sans se douter qu’il fait partie 
des plans d’une puissante organisation criminelle, la 
bande de motards les Dark Souls. 131 min.

La cellule (VO) et (VF)
Suspense réalisé par Tarsem avec Jennifer Lopez, 

Vince Vaughn et Vincent D’Onofrio. Une psychiatre 
douée, Catherine Deane, doit entrer dans la conscience 
d’un tueur en série comateux afin d’apprendre ce qui 
s’est passé avec sa dernière victime, qui est gardée cap­
tive dans un endroit inconnu. Au même moment dans 
la réalité, un agent du FBI tente d’utiliser les indices 
•trouvés par Catherine afin de trouver le premier la fille 
disparue. 107 min.

L’art de la guerre
Film d’action de Christian Duguay avec Wesley Sni­

pes, Marie Matiko et Donald Sutherland. Un agent se­
cret du FBI est faussement accusé du meurtre d’un di­
plomate. Pour sauver sa peau et sa réputation, il se doit 
de trouver l’identité du vrai tueur. Aidé d’une interprè­
te chinoise, il tentera de prendre le coupable sans que 
personne ne sache les démarches qu’il entreprend. 117 
min.

Dans le
milieu des motards
Le film de Michel Jetté Hochelaga, c'est avant 
tout la quête d'identité d'un personnage atta­
chant et une réflexion sur la fascination du 
pouvoir et la manipulation.

Le tout pour le tout
Comédie dramatique de Peyton Reed avec Kristen 

Dunst. Torrance Shipman est une cheerleader qui croit 
avoir atteint son rêve: elle est la leader d’un groupe qui 
S’en va aux championnats nationaux. Elle fait face à la 
réalité quand elle apprend qu’une école rivale copie 
leurs chorégraphies et quand elle prend conscience de 
son attirance pour un autre garçon que son petit ami. 
98 min.

Les remplaçants
Comédie tirée d’un fait divers réalisée par Howard 

Deutch mettant en vedette Keanu Reeves et Gene 
Hackman. En 1987, les joueurs de la ligue nationale de 
football sont en grève. Une bande de joueurs plus ou 
•moins talentueux enfilent les souliers des membres des 
Redskins de Washington. Toute l’équipe vivra une sai­
son rebondissante qui mènera à une triomphante série 
de victoires. 118 min.

Mon vaillant primate
Film d’aventures pour enfants réalisé par Glen Win­

ter. Un singe aux talents sportifs exceptionnels se joint 
à une bande de jeunes pour faire partie de leur équipe 
de hockey. 93 min.

New York en automne
Drame romantique réalisée par Joan Chen avec Ri­

chard Gere. Un homme qui aime bien les femmes et 
qui mène un train de vie mouvementé tombe soudaine­
ment amoureux d’une fille bien plus jeune que lui mais 
qui est sérieusement malade. 104 min.

Regard dangereux (VO) et (VF)
Drame de Joe Charbante avec Keanu Reeves. Un 

ancien agent du FBI en retraite a passé huit ans de sa 
vie à tenter de prendre un tueur en série, sans y arriver. 
C’est alors que ce meurtrier le défie et lui donne une 
chance de réussir en lui divulguant des indices pouvant 
Je mener à ses prochaines victimes. 97 min.

Sue perdue dans Manhattan
Drame d’Amos Kollek avec Anna Thompson. Virée 

do son job, expulsée de son appartement et sans amis, 
Stic se cramponne à la vie en errant dans New York 
pejur combler le vide qui l’aspire. 91 min.

Une cause 
écolo pour 
Hagman

Sacramento,
Californie (AP) —
Le comédien Lar­
ry Hagman favori­
se le recours à la 
chaleur, plutôt 
qu’à la chimie, 
pour tuer les ani­
maux nuisibles.

Se joignant à 
des écologistes, 
l’interprète de J.
R. dans Dallas a 
également annon­
cé son appui à une proposition de loi qui obligerait les éco­
les à prévenir les parents et à publier des annonces avant de 
faire appel à un exterminateur utilisant des agents chimi­
ques.

Quant à l’arme de la chaleur, les écologistes ont fait une 
démonstration avec un entrepôt enveloppé de toiles, dans 
lequel était soufflé de l’air à 54 degrés C, débusquant vite 
fait les blattes, rats et autres vermines.

Ce moyen de lutte rappelle la pasteurisation du lait pour 
tuer les bactéries, affirme Hagman, «c’est un vieux procédé 
qui a été rajeuni».

Un porte-parole des exterminateurs chimiques estime 
que cette proposition de loi cherche à «stigmatiser» une 
profession honorable.

0 «e»

Reeve se 
casse la 
jambe

Los Angeles 
(AP) - L’acteur 
Christopher Ree­
ve, paralysé depuis 
une chute de che­
val en 1995, s’est 
cassé la jambe lors 
d’un exercice de 
rééducation.

L’accident a eu 
lieu le 17 août et 
l’interprète de Su­
perman, 49 ans, 
pourra reprendre

ses exercices de 
thérapie physique 
d’ici six à huit se­
maines, a précisé 
son agent Wesley 
Combs.

«Les causes de 
la fracture ne sont 
pas connues, mais 
elle a sans doute 
un rapport avec la 
densité des os. 
C’est un problème 
que connaissent 
les patients victi­
mes d’ennuis de la 
moelle épinière», 
a-t-il précisé.
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GAGNANT GRAND PRIX DES AMERIQUES
FESTIVAL DES FILMS DU MONDE DE MONTRÉAL 2000

« Un talent incroyable que Bacri-Jaoui!
Une brochette somptueuse d’acteurs! »

« Un film événement et un défi que Jaoui a relevé la tête haute. 
La crème des comédies avec Bacri au sommet de sa forme! »

ODH.E TREM3LAY LE DEVOIR

« Une distribution hors pair dominée par un Bacri étonnant... 
Jaoui, l’une des actrices les plus douées de sa génération, 

ajoute un troisième étage à la fusée Bacri-Jaoui! »
LUC PERREAULT. LA PRESSE

« ÉtourdissantLTout sonne juste, les mots comme les coeurs... 
deux heures de délectation étourdissante...

Bref, c’est le bonheur!...»
CLAUDE BAIGNIERES. LE FIGARO

« Le goût des autres est une réussite intégrale! »
JEAN PIERRE DUFREIGNE. L'EXPRESS

LEGOUT 
DES AUTRES

UN FILM RÉALISÉ PAR AGNÈS JAOUI

ANNE ALVARO JEAN PlËRRE BACPI 
ALAIN CI IA&AT AGNÈS JAOUI 
GÉRARD LANVIN CHRISTIANE MILLET

SCÉNARIO D AGNÈS JAOUI ET JEAN PIERRE BACRI 1 • * ' j1 1 H

FUI*
| ITTtVTE Of
1 cuiwirr» [)ÈS LE 15 SEPTEMBRE!

Pavarotti un pingre?
Milan (AP) -L’ex-épouse de Pava­

rotti a rompu la semaine dernière ce 
qu’elle a appelé son voeu de silence 
pour parler de son ancien mari, ou plus 
précisément pour se plaindre publique­
ment de ne pas recevoir sa pension ali­
mentaire.

«Il a toujours eu besoin d’un bouc 
émissaire», a affirmé Adua Veroni au 
Corriere délia Sera , «et il n’en a de 
toute évidence pas trouvé de nouveau».

En fait, Adua Veroni, qui a rompu 
avec Pavarotti en 1996, répondait à de 
récents propos du célèbre ténor, qui 
avait déclaré au journal allemand Bildt 
am Sonntag que son ex-femme tentait 
de le détruire financièrement.

Pavarotti, qui est aujourd’hui âgé de 
65 ans, est tombé amoureux de sa se­
crétaire Nicoletta Mantovani, âgée au­
jourd’hui de 29 ans, dans les années 90. 
Le divorce a été prononcé en 1996

1
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Us remplaçants

Mon vaillant 
primate (G)
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après 35 ans de mariage, et c’est depuis 
une longue bataille concernant la pen­
sion alimentaire.
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d’un joueur de hockey 
qui patine un peu plus vite, 
qui lance un peu plus fort et 

qui a le don de rendre 
tout le monde
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UN FILM QUI FESSE DANS LE DASH !
Paul-Henri Goulet, Le Journal de Montréal

UN FILM ÉCRIT ET RÉALISÉ PAR

1ICHEL JETTE
itr Radio canada www.iiochelaga.net
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d'émotions!
• 5 ateliers-spectacles

pour adultes
• 2 ateliers-spectacles

pour adolescents-tes 
(12 ans et *)

• I atelier d'écriture 
. dramatique

24-25-26 novembre

Période d’inscription 
11-12-13-14 septembre 2000 
entre 13I130 et iBhjo
Â Sherbrooke
Les places sont limitées

« UNE ÉQUIPE PROFESSIONNELLE
ET PASSIONNÉE »

28276

5735
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La dame de 
cent ans

de Françoise 1.oranger
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REGARD

DANGEREUX
-JL(Version française de The Watcher)Watcher)(Version Franc,;

Ne rentrez jamais à 
maison toute seule

INTER.UCHI

SADE
Un hymne brillant à la provocation

, un émoi qui 
s’incarnera dans 

la vierge Emilie..

CINÉMA I
Une critique Je 

Pierrette-Hélène Roy

vierge 
»

n i m i t a b 1 e 
Sade. Inoublia­
ble Daniel Au- 

teuil.
Et, avec cette 

comédie dramati­
que de Benoît Jacquot Sade qui est présentée ce soir same­
di, à 21 h, au Cinéma 9 dans le cadre de l’International du 
cinéma de l’Estrie, est proposé un hymne à ce personnage 
complexe, insaisissable, assurément complètement pervers, 
mais aussi et surtout profondément fascinant parce qu’épris 
de liberté.

Or, pour incarner avec crédibilité cet être plein d’ambi­
guïté, à qui faire appel sinon à ce fabuleux acteur qu’est Da­

niel Auteuil, un comédien qui sait ren­
dre toutes les nuances de ce 
personnage assez troublant.

L'INTER Ufl ON AL

au i w
« Film bouleversant a fleur de peau... Anna Thomson, une 
actrice exceptionnelle, de la trempe de Gena Rowlands. »

Inc lour la» ty - Voir

n Ihonsoi est forte, _
vilitrokle, adorable et 
stoïqoe a la fols.
SUl est reaiarqaakle! »

1/2
n Ana Iboaisoa est krlllaate! 
Ua psychodrame déchirant, 
daas leqael sut vdklcile 
aa glgaatesqae Impact 
tmatloBael. »
Man M, laiEwatls

« Sllt est aa film choqaaat 
et captlvaat. »
Kart Hlifsky Mirrur

Prix d’interprétation j 
Anna Thomson B g

FCMM-T999 8 %

Sade n’a pas l’ambition de tracer un 
portrait exhaustif du personnage mais 
s’applique plutôt à nous le situer sur ce 
qui semble quelques semaines dans sa 
vie, en 1794 alors qu’il est âgé de 54 ans 
et se retrouve à la Clinique Picpus qui 
est une fausse maison de santé où les 
aristocrates et les affairistes sauvent 
leur tête - dans la tourmente menée par 
Roberspierre et son pouvoir puritain - 
en vidant leurs poches.

Or, pour lui qui a connu la Bastille 
et Saint-Lazarre, s’y trouve presque au

paradis terrestre, un paradis agrémenté 
par l’écriture et la lecture, par une co­
habitation avec l’aristocratie française 
et, surtout, par la présence de chair 
fraîche à laquelle, bien évidemment, il 
lui sera difficile de résister.

À sa suite, le spectateur suivra en 
alternance les différentes péripéties et 
aventures se déroulant dans cet espace 
clos, puis ce qui se passe sur le front de 
la révolution et plus particulièrement 
avec Quesnet, une ancienne maîtresse 
qui s’acoquine avec un proche de Ro­
bespierre pour s’assurer de la vie et de 
la protection de Sade.

Incidemment, cette relation 
d’amour liant Quesnet, à laquelle Sade 
donne le nom de Sensible, et Sade est 
admirable dans le désintéressement et 
le don total d’elle-même qui sa caracté­
rise.

L’émoi amoureux
Bien sûr, difficile de parler du Mar­

quis de Sade sans parler d’émoi physi­
que amoureux, un émoi qui s’incarnera

«Bien sûr; difficile de 
parler du Marquis de 

Sade sans parler d’émoi 
physique amoureux...

' Sélection
Deauville -1998

SUl
oin?miF DANS» ^^^ve^sion originale anglaise I 
1 “üh film DE AMOS K01LEK avec sous-'i,res frança's

ANNA THOMSON
AVEC

MATTHEW POWERS TAHNEE WALCH 'IJ'

(ïgÀ L’AFFICHE! 1h15-3h15-7h15-9h15

«UNE SAVOUREUSE COMÉDIE AUX 
TEINTES CYNIQUES ET NOIRÂTRES»

Jean-Philippe Gravel, Ici

Elle poursuit un rêve.Jls la pourchassent.

GARDE BETTY
(Version française de Nurse Betty)
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Théâtre

LaTribune

salle Kinsmen

Amoureuses et fous du
THÉÂTRE CHERCHENT 

PARTENAIRES PASSIONNES 
ET HABILES POUR ÉQUIPES 

DE PRODUCTION ET DE 
COMMUNICATION !

Troupe amateure cherche 
personnes désireuses de 

s initier à la prodi ction : 
assistance de production, régie, 

création de costumes, de 
déçois, d’accessoires et 

d’éclairages

aux COMMUNICATIONS i 
communiqués de presse, 
programmes, documents 
d’accompagnement du 
spectacle, campagnes 

publicitaires etc.

Places limitées : faites vite!
INSCRIPTIONS :

DU 1er AU 15 SEPTEMBRE
(819) 346-6650 28005

dans la vierge Émilie pour l’initiation de laquelle il fera ap­
pel à Augustin, le timide jardinier, pour une relation dont il 
s’appliquera à ponctuer lui-même, avec toute la sensualité 
dont il est capable, les ébats.

Brillante et bien documentée, cette comédie dramatique 
sait recréer avec faste un XVIIIe siècle assez débauché, sans 
pour autant faire un étalage éhonté de scènes provocantes. 
Tout au plus et à l’exception de la séquence d’initiation 
d’Émilie, les scènes sont-elles suggestives et remplies de sen­
sualité.

Les décors, les costumes, la lumière et les images contri­
buent à nous plonger dans le passé en recréant avec efficaci­
té cette époque assez trouble et pour les coeurs et pour les 
corps et à faire de ce film un hymne à la provocation qui ne 
laissera pas indifférent. Tout comme les personnage central 
qui l’a inspiré.

ECHOS DU MONDE ARTISTIQUE
Séance de signature

À l’occasion de la sortie de son nouveau roman Thana, 
la fille-rivière paru aux éditions Libre Expression, la roman­
cière shebrookoise Louise Simard se prêtera à une séance 
de signature qui aura lieu ce samedi, 9 septembre, de 13 h à 
15 h, à la Librairie Archambault du 330 de la rue des Éra­
bles.

Dans ce roman, la romancière propose un voyage de la 
vallée du Mississipi jusqu’aux rives du Saint-Laurent, dans 
un univers et un temps tout habités par le courage d’une 
femme et la résistance héroïque d’un peuple.

Partenaires recherchés
Tous ceux et celles qui rêvent de vivre l’aventure théâtra­

le sans nécessairement assumer un rôle seront intéressés par 
la proposition que leur fait l’équipe du Petit Théâtre de 
Sherbrooke. N

Celle-ci ajoute en effet un volet à ses activités d’initiation 
au théâtre en mettant sur pied une équipe de production et 
une équipe de communication.

Ainsi, la troupe amateure du Petit Théâtre de Sherbroo­
ke est à la recherche de personnes désireuses de s’initier aux 
divers métiers du théâtre (assistance de production, régie, 
création de costumes, de décors, d’accessoires et d’éclaira­
ges) ou aux techniques de communication spécifiques au 
théâtre, (communiqué de presse, campagnes publicitaires, 
notamment).

Deux spectacles-ateliers seront réalisés cette saison: une 
production du texte Les reines de Normand Chaurette, pré­
vue pour le mois de mai 2001 et la préparation d’une lecture 
publique théâtralisée de L’Épreuve du merveilleux de Mi­
chel Garneau prévue pour mars 2001.

Tout comme les interprètes, les membres des équipes 
de production et de communication vivront la démarche 
artistique de A à Z. Mais les places sont en nombre limité.

PRÉSEnTE
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Efl COLLflBORHTIOn AVEC LE Ciné

□U T RU 17 SEPTEMBRE 2000
R L'RFFICHE AUJOURD'HUI

Samedi 9 septembre
17 h

TIME CODE
Mike Figgis, Etats-Unis. v.o. en anglais, 1999,1 h 33, 
avec Soïma Hayek et Holly Hunter.
Ce long-métrage du réalisateur de Leaving Los Vegas 
brille par son originalité et par le caractère extrême­
ment novateur du traitement. Le film présente un écran 
divisé en quatre parties projetant quatre histoires 
simultanément, le tout filmé coméra à l'épaule, 
les acteurs improvisant leurs dialogues.

19 h
L'HOMME nU

lais avec s.- 
Marzo et

Hugo Carvana. Brésil, v.o. en portugai ♦.français, 19$9,1 h 15, avec Clautlio 
Isabef Filardis.
Un matin, un distingué professeur d'université se retrouve 
complètement nu dans les rues de Rio. Il devient rapide­
ment l'ennemi numéro un que pourchassent les médias. 
Une comédie loufoque qui n'a rien à cacher I

21 h

Dimanche 10 septembre
19 h

LES OESTinEES SEnTIMEnT RLES
Olivier Assayas, France, v.o.
2000. 3 h, avec Emmanuelle 
Isabelle Huppert.
Béart et Huppert sont réunies dans cette 
grande fresque romanesque du début du 
siècle racontant l'histoire d'un pasteur 
protestant qui chamboule sa vie pour 
suivre sa destinée sentimentale.
En compétition officielle au Festival des films du monde de Montréal 2000 et 
Sélection officielle, Festival de Cannes 2000. 1IE9I1
Une présentation du groupe Mallette Maheu

La Oaupi 
Mallette Matou

SADE
Benoît Jacquot, France, v.o. en français, 2000,1 h 40, 
avec Daniel Auteuil.
Un film remarquable où Daniel Auteuil, en Marquis de Sade, est 
au sommet de son art. L'immoral Sade, en attente d'une proba­
ble exécution, défrichera l'innocence de la jeune Émilie en lui apprenant les 
rudiments de la liberté.
En compétition officielle au Festival des films du monde 
de Montréal 2000.

LE L R U R E R T [THE GRADUATE]
PROJECTION EXTÉRIEURE AU BAR LOUBARDS, 360, 
RUE FRONTENAC. GRATUIT.

Les billets sont disponibles à partir de 12 h la 
journée même de la projection au Gnéma 9 à 
Rock Forest, situé ou 4204, boul. Bertrand-Fabi.

Cartes de l'International :
5 films pour 25 $
Prix régulier : 7 $
Prix étudiant : 5 $

IflFO-FESTIVRL: [819] 821-1908

Mondex
Site Internet : uiumixineme.netrevolutian.com

La Tribune
Mondex
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A propos de 
guerre et de 
troubles divers

Profe
elere

nelles
AUTOMNE 2000

507 rue VIMY-Sherbrooke
Tél. :(819) 566-8311

Corporation sans but lucratif 
Des professionnels du Mieux-étre

• YOGA
. MASSOTHÉRAPIE 
. Ql GONG 
. ANTI - STRESS 
. MÉDITATION ZEN 
. Apprentissage 
. Formations

Une

Centre Alternatif Santé Naturelle

Ressource Avant 16 Septembre -10%
depuis plus 
de 15 ans

Premiers Cours Gratuits 
Du 18 au 23 Septembre

FACE AU LAC MEMPHRÉMAGOG

MOIS DU GIBIER 
MENU DE CHASSE

UNE EXPÉRIENCE GASTRONOMIQUE 
EXCLUSIVE DANS UN 

ENVIRONNEMENT UNIQUE

Chaudrée de faisan et ses 
quenelles de champignons

ou Profitéroles à la mousseline de foie de canard ★ ★ ★
Rince palais ★ * *

Verdurette automnale et truite fraîche marinée, 
huile d'olive et cognac

ou Confit de perdrix farcie, cèpes sauvages et 
concassé de noisettes 

ou Aiguillettes de pintade rôtie 
flambée au calvados 

ou Steak de cerf grillé ton sur ton 
ou Oie fumée aux copeaux de pommes, choux 

rouge et échalote 
caramélisés au porto 

Thé-café-tisane
— De 19,95 $ à 28,95 $/pers. + taxes et service — 

Offert du 9 septembre au 9 octobre 2000
Aussi table d’hôte à partir de 16,95 $ + taxes et service

AUBERGE L'ÉTOILE-SUR-LE-LAC, 1150, rue Principale Ouest. Magog.

Réservation : (819)843-6521 28622

tvVÎ BI R

La guerre 
sera finie

Hubert Nyssen 
est l’auteur de dix 
romans, le fonda­
teur de la presti­
gieuse maison 
d’édition Actes

Sud et vient tout juste d’en publier un onzième, Quand tu 
seras à Proust, la guerre sera finie, un roman dans lequel on 
dit que l’auteur reste fidèle à ses obsessions de romancier.

Après une carrière dans l’édition, Paul Leleu se retire 
dans un village où se manifeste en lui le besoin de remonter 
le temps pour poser à des spectres de son passé des ques­
tions qui sont restées sans réponse et, surtout, pour tenter 
de comprendre l’inexorable écart qui sépare désormais le 
désir et la fiction du désir.

Il s’accorde douze mois pour écrire à une femme qui ne 
le lira peut-être jamais, une épître dans laquelle il s’interro­
ge sur le sens de la vie et sur le rôle des personnages qui 
l’ont traversée.

NYSSEN, Hubert, Quand tu seras à Proust, la guerre sera 
finie, éditions Actes Sud, 576 pages.

Saltimbanques
L’action se passe en 1946 et c’est la fin de la guerre en 

Europe. Le Circus Alberti, ramassis de saltimbanques venus 
de partout en Europe a échoué à Gênes où il vivote lamen-

j Tiger Okoshi

4 SPECTACLES 
POUR 8o$ ÉPARGNEZ PUIS DE IÇ% SUR LE PRIX 

RÉGULIER DES BILLETS EN VOUS
ABONNANTà la série -musique

D’AUJOURD’HUI • DU THÉÂTRE CENTENNIAL.

le 30 septembre 2000, a 20 11

le 27 octobre 2000, à 20 h

le 17 novembre 2000, à 20 h

Le guitariste Jesse Cook. Du flamenco popu­
laire qui en met plein la vue et les oreilles.

27 mars 2001. a 20 b
Natalie MacMaster, merveilleuse artiste de 
Nouvelle-Écosse.

Théâtre

NTENNIAL
Theatre

MUSIQUE D’AUJOURD’HUI

-Rouge de Vinci* avec Tuyo et ses instru­
ments inventés. De la musique à voir et à 
entendre.

Le trompettiste Tiger Okoshi et le Trio Jean 
Beaudet. Du jazz a son meilleur.

COMPOSE LE 82Z-9692 DÈS MAINTENANT!

CHLT630

VOLVO
Eatna Auto Centra

102.7 m
La caisse populaire 
Desjardins de la Saint-François 

27350

The Brian "| 
Setzer Orchestra

BRÎfcNSÉIZËR

t*§ #«#7 or

ksT-GEORGES DE

«CLUB

S Club 7

ARCHAMBAULT
LA PLUS GRANDE MAISON DE MUSIQUE ET LIVRES AU

Il I Mil AI IIIM Mil All\ !

NOUVEAU
MAGASIN

BEAUCE

A8BA
GOÛT

WWW. ARCHAMBAULT.CA 1^1

le château

Aerosmith 15"
Big ones

28827

Du 4 septembre au 1er octobre 2000

Sélection de D.C. à des 
prix extrêmes

25% de rabais sur (eus les D.C. 
à étiquettes blanches 

Vente Extrême.
(réduit à la caisse)

U2
The best of 
1980-1990 Vavoom!

Kina
Kina

Promotion en vigueur jusqu’au 1er octobre

Bon Jovi
Cross road.
The best of.

Mission 
impossible 2
Musique du film et musique 
inspirée du film

Aulres titres

Abba 10"
Gold.
Greatest hits

également en vente

Jj

Johnny
Halfyday
Sang pour sang

BEE GEES

Bee Gees 18"
The very best of the

À l’achat de 2 D.C.
identifiés Vente 

Extrême, grattez et 
gagnez des primes 

Le Château.

Aniou • Brossard « Chicoutimi • Laval • Montréal • Québec 
Sherbrooke • St-Georges de Beauce • Ste-Foy • Trois-Rivières

Comptoir
Admission 330, rue des Erables

tablement. C’est là qu’on attend le mes­
sie qui tarde à venir.

Tel est le coeur du nouveau roman 
de Sergio Kokis Saltimbanques que 
viennent de publier les éditions XYZ

On dit de Saltimbanques que c’est 
le voyage de la désillusion alors même 
que devant soi brille l’Eldorado et une 
monumentale fresque qui a pour toile 
de fond une troupe de cirque dans sa 
poursuite essoufflée du bonheur.

KOKIS, Sergio, Saltimbanques, XYZ 
éditeur, coll. «Romanichels», 384-pa­
ges.

Tu es si jolie ce soir
On compare souvent Carlene 

Thompson à Mary Higgins Clark, de­
puis la publication de son roman Noir 
comme le souvenir et à nouveau, avec 
Tu es si jolie ce soir publié chez Libre 
Expression, la comparaison risque de 
s’appliquer.

Alors que Steve et Deborah mènent 
une vie paisible avec leurs jumeaux 
dans une petite ville des Etats-Unis, 
Steve disparaît quelques jours avant 
Noël.

Alors que Deborah tente d’élucider 
le mystère, un tueur en série s’infiltre 
dans la région. Des femmes sont trou­
vées mortes après avoir été violées.

L’enquête commence, avec toutes 
les surprises qu’elle saura révéler et, 
nous assure-t-on, en gardant les meil­
leures pour la fin.

THOMPSON, Carlene, Tu es si jolie ce 
soir, éditions Libre Expression, 312 pa­
ges.

La deuxième chance

Carlene Thompson

Tu es si

Avec On ne laisse pas les dames 
rentrer seules à la maison publié chez 
Libre Expression, la romancière propo­
se une héroïne chaleureuse et bien in­
carnée qui, à travers toutes les décou­
vertes qu’elle fera mènera aussi la plus 
importante de toutes: la découverte 
d’elle-même.

MARCOTTE, Danielle, On ne laisse 
pas les dames rentrer seules à la mai­
son, éditions Libre Expression, 318 pa­
ges.

Mathilde
La saga romanesque en trois volu­

mes de Max Gallo Bleu blanc rouge se 
poursuit avec la publication du deuxiè­
me tome Mathilde, un roman dans la­
quelle se poursuit la ronde des six fa­
milles que l’on connaît déjà et qui 
continuent de traverser l’histoire jus­
qu’à la fin de la Première Guerre mon­
diale.

Pour Danielle Marcotte qui a déjà 
beaucoup écrit pour le jeune public, 
c’est là un premier roman pour les 
adultes qui propose les pérégrinations 
d’une héroïne, Anne, au pays des ren­
contres de la deuxième chance, depuis 
les petites annonces des quotidiens jus­
qu’aux boîtes vocales d’agences spécia­
lisées, sans oublier les sites Internet.

Le deuxième tome couvre la pério­
de de 1848-1920 alors que le troisième, 
à venir, s’intitulera Sarah et s’étendra 
de 1920 à 1999.

GALLO, Max, Bleu Blanc Rouge, Ma­
thilde, XO éditions, 406 pages.

Souvent imité, niais jamais égalé
L Exigez la perfection \^jj

29036

C« URS DE DANSE 
COUNTRY

LYNE BERGERON
346 - 3686
822 - 0832 

Début des cours dans la 
deuxième semaine de septembre

O. sent li-, tlan-^.s tl«: Wiv.il-,, hums aussi 
Ms même danses qii une < iii<|M iii',riite 

ii<- prols partout »-*» province,
Nous sommes sûrement dans votre région ! 

Inionnez vous!

Èr;<

aParticipez au_
GRAND

ottcouis
L I T T E

Règlements de participation 
1 Dales du concours

du 14 août au 6 octobre 2000. 
2. Critères d'admissibilité

•Résider, travailler ou étudier en Estrie (région administrative 05)
•Le concours est ouvert aux non-professionnels seulement.

3. Catégories de participation 
•10-13 ans (3 à 5 pages ; BD : 1 à 2 pages)
•14-18 ans (3 à 5 pages ; BD : 1 à 2 pages)
•19-25 ans (5 à 10 pages ; BD : 1 à 2 pages)
•26-49 ans (5 6 10 pages ; BD : 1 à 2 pages)
•50 ans et plus (56 10 pages)

4 Genres littéraires
•Conte, nouvelle, récit, poésie, essai, prose.
•Bande dessinée (format 8 1/2x11; inédite; noir et blanc; 

le titre doit apparaître dans la première case).
5. Attribution des prix

Le jury se réserve le droit de répartir les bourses par catégorie, 
selon la qualité et le nombre des oeuvres soumises.

6. Thème ouvert Toute une récolte
7. Remise des prix :

La cérémonie de remise des prix aura lieu dans le cadre du Salon du livre de l'Eshrie, 
au Centre Culturel de l'Université de Sherbrooke, le dimanche 22 octobre 2000, 
en présence des finalistes et des membres du jury

8. Chaque texte doit être signé d'un pseudonyme. Celui-ci, de même que l'âge des 
participants, doivent être inscrits 6 l'endos de chacune des pages du texte soumis.

9. Les NOM, ADRESSE et NUMÉRO DE TÉLÉPHONE doivent être inscrits dans une 
enveloppe cachetée sur laquelle apparaissent le pseudonyme, la catégorie d'âge, 
le genre littéraire et le titre du texte.

10. Tous les documents devront parvenir, au plus tard, le vendredi 6 octobre 2000, 
le cachet de la poste en faisant foi, au siège social de la corporation :

Salon du livre de l'Estrie 
Grand concours littéraire 

174, rue du Palais 
Sherbrooke (Québec) J1H 4P9

N.B En cas de grève des postes, les documents pourront être déposés au siège social du salon.

Autres règlements disponibles sur demande. 27338

3414



Réseau Admission (819) 820-1000 

Une production àj
La Grande Terre <

k'*«
JEAN LELOW

iSÂMEDl 4 NOVEMBRE

avt©tntf£
«Le spectacle 

incon tournaille 
de l’été.»

MagogSherbrooke

LE VIEUX 
CLOCHER CLOCHER

-m. %

THOMAS FERSEN'
SAMEDMCTOBRE

à 20 h 30
MAXIMIMARTIN

SAMEDIIÎySEPTEMBRE

pïrêF

* w
UÊAN-MARC

ÎVMbCTOBRE, 20

TOASTER

SAMEDI 14 OCTOBRE

Patrick HUARD

Photo Lo Tribune, Gilles Besmargian
Membres du Théâtre Parminou de Victoriaville, Maureen Martineau et Michel Cormier s'envoleront pour la Belgi­
que dans quelques heures pour se joindre à une troupe composée de Français et de Belges pour entreprendre une 
tournée dans 15 villes, dont Paris, Marseille, Bruxelles et Liège.

Gilles BESMARGIAN 

Victoriaville

Un projet élaboré avec la complici­
té de deux troupes belges, une 
française et le Théâtre Parminou 
de Victoriaville, qui a pris plus d’un an 

à peaufiner, s’apprête à entreprendre 
une tournée de 15 villes européennes. 
Aux côtés d’acteurs et actrices des deux 
pays, Maureen Martineau et Michel 
Cormier de la troupe des Bois-Francs y 
seront avec le spectacle Mondialissimo.

Ayant comme thème la mondialisa­
tion, la pièce de théâtre qui se veut en 
quelque sorte un conte politique est 
l’aboutissement d’une collaboration 
lancée au Festival de théâtre action en 
Belgique, un événement qui se déroule 
aux deux ans depuis plus d’un quart de 
siècle et qui préconise beaucoup les 
échanges entre les troupes dans le ca­
dre de colloques, de tables rondes.

Le début
«L’idée d’écrire une création est 

d’ailleurs née lors du dernier festival 
qui invite des troupes de partout dans 
le monde et où le Parminou a participé 
à plus d’une reprise, d’expliquer Mme 
Martineau. Ont convenu de s’impliquer 
le Théâtre du levant de France, le 
Théâtre du campus, les Acteurs de 
l’ombre de Belgique et nous.»

Au cours des semaines qui ont suivi, 
un appui financier a été déposé auprès 
de la Commission internationale de 
théâtre francophone (CITF), un orga­
nisme tripartite (France, Belgique et 
Canada) qui subventionne en partie des 
projets dans lesquels trois troupes d’au­
tant de pays différents, sur deux conti­
nents, sont impliqués.

Une fois l’aide financière acquise, 
Internet a servi d’intermédiaire pour 
des échanges entre les troupes sur la 
mondialisation, ses conséquences sur la 
pauvreté, etc. En août 1999, des acteurs

choisis pour jouer dans la production se sont réunis une pre­
mière fois pendant 10 jours au Québec afin d’explorer da­
vantage le sujet retenu, de jeter les bases de la production et 
de mandater trois auteures (une par troupe) qui écriraient 
les grandes lignes du spectacle.

De la troupe victoriavilloise, Mme Martineau, qui tient 
également un rôle dans la pièce, a été retenue. Du même 
souffle, on retenait les services de son collègue du Parmi­
nou, Michel Cormier, pour la mise en scène.

En novembre 1999 pendant une semaine en France cette 
fois, les trois filles ont fignolé le texte qui, grâce à Internet 
encore une fois, leur avait permis au préalable de travailler 
chacun de leur côté sur la version des deux autres. Deux 
mois plus tard, un texte final retravaillé était adopté par le 
trio

Finalement en juillet dernier, à Rossignol en Belgique, 
toute la troupe s’est réunie durant une quinzaine de jours, 
les rôles ont été assignés et une représentation laboratoire a 
eu lieu devant une quinzaine de personnes. A compter du 11 
septembre, à Cuesme en Belgique, les huit acteurs répéte­
ront durant 10 jours avant de se produire dans 15 villes dont 
Paris, Nantes, Marseille, Bruxelles et Liège, pour ne nom­
mer que celles-là

La pièce
Pour revenir au spectacle Mondialissimo qui traite de la 

mondialisation, on a choisi des bouffons, très présents dans 
la culture européenne, pour la structure de base porteuse du 
sujet. La situation des bouffons est intéressante, soutient 
Maureen Martineau, parce que leur personnage au Moyen- 
Âge consistait à divertir le roi et à critiquer son règne et ce,

de Lafontaine
présente

L#S Cigales

LH VIEUX
CI.ÊCHER

Magog

STEEVE DIAMOND

Orbairt Bttbeit
Café de Lafontaine 
7 octobre

Marie-Claire
Stfwitt
Église St-Élizabeth
8 octobre

Baltic! peveher
Centre Mont-Joye

13 octobre

Ivcie -Trieli
Café de Lafontaine 

14 octobre

tout en étant à sa solde en même temps 
que des sujets soumis à son pouvoir.»

Dans la pièce composée de sketchs 
autant belges, français que québécois, 
une comédie à la moderne, il faut le 
préciser, cinq bouffons (ou personna­
ges) avec leur personnalité selon les 
tendances modernes s’opposent au roi 
(le maître) et souvent s’affrontent entre 
eux dans leur rapport face au pouvoir 
considérant qu’ils n’ont pas tous les 
mêmes stratégies pour faire valoir leur 
point.

Est-ce possible de se rebeller contre 
l’ordre économique, le marché? Peut- 
on lui désobéir? Avons-nous le choix? 
Y a-t-il des alternatives à ce règne qui 
nous est imposé? Voilà autant de ques­
tions auxquelles on cherchera des ré­
ponses dans le spectacle.

Représentant le marché, le maître, 
intègre, croit pour sa part que l’évolu­
tion du monde passe par la mondialisa­
tion. «Dans Mondialissimo, on joue 
pour ainsi dire en une journée le por­
trait du monde, sauf que ce jour-là un 
événement inattendu se produit, en­
chaîne Mme Martineau qui personnifie 
Rebella. Un landau, qui représente le 
monde en devenir, la relève, l’alternati­
ve, atterrit dans l’espace des bouffons 
et vient troubler l’ordre établi. Ils pani­
quent et commencent à se question­
ner.»

«Finalement, ajoute-t-elle, tout ce 
beau monde sera appelé à se position­
ner à la suite de l’arrivée fortuite du 
landau. Le maître conclura un marché 
avec ce dernier et lui proposera l’ave­
nir. Certains bouffons contesteront et 
tenteront à leur façon de sauver le lan­
dau du pouvoir que représente la mon­
dialisation.»

Le projet tripartite prévoit que la 
pièce sera jouée au Québec à l’autom­
ne 2001.

Les spectacles Les spectacles
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Thomas FERSEN

Jean-Marc PARENT

Faire 11 000 kilomètres en motorisé 
avec huit inconnus, c'est une expé­
rience qui marque son homme!
Jean-Marc Parent peut en témoi­
gner, lui qui a parcouru cette distan­
ce en compagnie de huit personnes 
qui avaient remporté un concours 
pour faire ce voyage à Las Vegas 
avec lui. Cela lui a d'ailleurs fourni la 
matière première de son nouveau 
spectacle, dans lequel il relate, à l’aide d'images vidéos qu’il a lui- 
même tournées, les péripéties survenues lors de ce périple. 
Jean-Marc Parent nous livre ici un spectacle-concept hyperstruc- 
turé, avec l'appui d'un solide groupe rock: un voyage que le pu­
blic n’est pas près d'oublier!

mums

Jean LELOUP

CKSH RÉSERVATION :
822-2102

SG r°' LaTrthune
CKSHI RÉSERVATIONS 

Tn I 847-0470
tm) Cjà | ' I LaTribune

Parminou à la conquête de l’Europe
□ La troupe de Victo s'apprête à entreprendre une tournée de 15 villes européennes

De l’avis de bien des observateurs 
de la scène musicale, le spectacle 
de la rentrée sera celui de Jean Le- 
loup, qui proposera avec ses musi­
ciens un nouveau show entièrement 
acoustique. Déjà, plusieurs repré­
sentations prévues au Spectrum de 

Montréal affichent complet et des supplémentaires ont été ajou­
tées.

LaTribune wi-7* Domtar
26297

Vieux Clocher de Sherbrooke
4 novembre

Visitez notre site Internet à l'adresse suivante:
vieuxclocher.com
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Billets en vente sur le

Vieux Clocher de Magog
Ce soir, 

et les vendredis et samedis, 
22, 23, 29 et 30 septembre

Vieux Clocher de Sherbrooke
En prolongation ce soir 

et les vendredis et samedis 
jusqu’au 23 septembre

Avec leurs climats musicaux aux ar­
rangements acoustiques subtils mê­
lant musique de chambre et musi­
que klezmer, les chansons du 
Français Thomas Fersen sont belles 
et intemporelles. Depuis la parution 
remarquée de son premier disque 
Le Bal des oiseaux en 1993, Fersen 
s’est acquis un public de plus en 
plus nombreux au Québec, de sorte 
qu’il nous visite régulièrement. Cet 

automne, il nous revient le temps d’une tournee qui s’arrête à 
Sherbrooke. Chouette!

Vieux Clocher de Sherbrooke
7 octobre

Vieux Clocher de Magog
13 et 14 octobre

Patrick Huard termine bientôt son sé­
jour sherbrookois où il aura présenté 
en primeur son nouveau spectacle 
au Vieux Clocher de Sherbrooke. En 
octobre, l’humoriste fait sa rentrée 
montréalaise, avant de présenter son 
spectacle Patrick
Huard II à Québec et prendre ensuite le chemin de la tournée.

Vendredis et samedis 
de septembre :

8, 9, 22, 23, 29, 30

CUiT€ Pelletier
Église St-Élizabeth
14 octobre

Paul PICHÉ

Il y aujourd’hui un an (le 09/09/99) 
sortait l’album Le Voyage, le plus ré­
cent enregistrement de Paul Piché.
Entouré de ses musiciens, le grand 
Piché nous rend bientôt visite au 
Vieux Clocher de Sherbrooke. Pré­
senté à guichets fermés au Spec­
trum de Montréal le printemps der­
nier, le nouveau spectacle de Paul 
Piché propose en intégralité les titres 
du disque Le Voyage ainsi que plusieurs des grandes chansons 
que nous a livrées l’auteur-compositeur-interprète depuis la sor­
tie, en 1976, de son premier disque, À qui appartient le beau 
temps.

Vieux Clocher de Sherbrooke
30 septembre

-Â3r

Maxim MARTIN

Maxim Martin, qui est de la distribu­
tion d’une nouvelle émission humo­
ristique quotidienne à la télévision 
(Les Gingras-Gonzalez sur les on­
des de TQS), entrera bientôt dans la 
phase de préparation de son pro­
chain one-man show. Entre-temps, 
l’humoriste est de retour pour un 
soir seulement au Vieux Clocher de 

I s’agit d’une des dernières occasions de voir son spec­
tacle Tolérance Zéro, lequel a été acclamé tant par le public du 
Québec que celui de la France, où II a été présenté à plusieurs 
reprises au cours de la présente année.

Vieux Clocher de Magog
16 septembre

Steeve DIAMOND

La carrière de l’humoriste Steeve Dia­
mond connaît une ascension fulguran­
te. Après avoir fait un passage remar­
qué au Festival Juste pour Rirp à l’été 
1998, Il est reçu par Patrice L’Ecuyer à 
la première émission de la saison de 
son talk show, révélant ainsi au public 
un imitateur de grand talent. Cet 
automne-là, Steeve Diamond montait 
son premier one-man show intitulé Le 
Ténor de l'humour. Depuis, partout où il 

le présente, ce spectacle obtient le même succès, il ne faut sur­
tout pas le rater, car la série qu’il donne au Vieux Clocher de Ma­
gog fait partie des dernières représentations. En effet, Steeve Dia­
mond a déjà amorcé le processus de création de son nouveau 
show, lequel devrait être monté au cours de 2001.
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DANIEL LEMIRE
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EXPOSITIONS
SHERBROOKE

ARTAZO (86, Wellington nord, 2e étageJ-Ateliers: 
M.Corrier, J.Perreault, S.Therrien. Galerie: C.Angers, 
D.Bellefeuille, G.Bernier, L.Cormier, C.Debert, S.Oe- 
zoinde, L Dietrich, M.Duguay, G.Fraser, L.Fortier, 
H.Goulet, EJacques, C.Mailhot, G.Martin, L.Nicol, G Pa­
quet, S.Parent, « Pelletier, A.Proventher, D.Roy, R.Tor- 
dif, C.Touchette, « Vallée. Ouv.: atelier lun. au ven. 
llh à 16H30 ou sur rendez-vous.

ATELIER AQUA-CONCEPT (627, Victorio)-Atelier- 
galerie; aire de cours de l'aquarelliste Brigitte Char- 
land; expose en permanence chez Da Toni, coin King 
et Belvédère.

ATELIER-GALERIE DONALD COTÉ (2800, Mari- 
courtj-Aquarelliste. Sur rendez-vous.

ATELIER PAULINE BOUDREAU (3270, Delorme)- 
Aquarelles, photolitographies. Sur rendez-vous.

BANQUE NATIONALE DU CANADA (578, King 
Est)-Exposition des oeuvres d'Irène Bilodeau. Hres 
d'ouv. de la banque. Egalement au restaurant Mikes, 
735 King Est.

BIBLIOTHÈQUE MUNICIPALE (420, Marquette)- 
Secteur des jeunes: exposition de livres sur le thème de 
la rentrée. Jusqu'au 21 sept. Initiation à Internet le 
jeu. 14 sept., 19h. Club de lecture le mere. 13 sept., 
19h. Club Mélomane Diapason le lun. 11 sept., 19h. 
Ouv.: lun.jeu.ven.: 12h à 20h30; mar.merc.: lOh à 
17h; sam.: lOh à 16h30; dim.: 12h à 16h30.

CLINIQUE OPTOMÉTRIQUE GRÉGOIRE (321, 
Woodwardj-Oeuvres de Gaby Boisvert.

FALAISE SAINT-MICHEL (100, Webster)-Exposi- 
tion des huiles de Suzanne Saint-Pierre.

GALERIE DUFOUR ET PELLAND (172, Wellington 
Nord)-Exposition de lithographies d'artistes régionaux: 
J.Cochrane, D. Côté, E. de Galocsy, P. Jeanson, M. Mo­
reau, L. Proulx, C.Touchette.

GALERIE HORACE (74, Albert)-Salle 1: «Ubiqui­
té», exposition des oeuvres des artistes Jo Cooper, Be­
noit Héguy et Luc Saint-Jacques. Salle 2: «Quelques 
variations», collectif de la galerie du Nouvel-Ontorio. 
Jusqu'au 15 oct. Ouv.: mar. au ven. 12h à 17h; sam. 
dim.: 13h à 17h.

GALERIE LE TRAIT D'ART (Promenades King, 
mail intérieurj-Exposition des oeuvres de J.Brodeur,
L. Roy, G.Boisvert, L.Desrosiers, C.Desruisseaux, C.Côté,
M. McCarthy, D.Toth, J.Richard, P.Guilbert, S.Saint-Pier- 
re, M.-A. Rousseau, H.Théberge, F.Prince, C.Champa- 
gne, J.Dufresne. Ouv.: jeu. llh à 20h; ven. sam.: llh 
à 17h.

HÔTEL LE PRÉSIDENT (3535, King Ouest)-Exposi- 
tion permanente des huiles par l'artiste peintre Nicole 
Filion Boivin «Nie», aux hres d'ouv. de la salle à man­
ger.

L'ANTIQUARIUS CAFÉ (182, Wellington nord)- 
Exposition intitulée «Immortalis», nouvelles créations 
de Daniel Victor, artiste-peintre.

MIGNEAULT F M, ATELIER GALERIE L'ÉCOS­
SAIS (160, du Québec)-Exposition des oeuvres de Yvon 
Breton, Marcel Delorme, Jean-Pierre Denniss, Stuart 
Moin, Albric Soly, Louis Tremblay, et autres. Sur ren­
dez-vous.

MUSÉE DES BEAUX-ARTS (241, Dufferin)-Exposi- 
tion des photographies Karsh & Nakash, «Célèbres por­
traits». Jusqu'au 30 sept. Salle Fondation J.A.Bombar­

dier: exposition des oeuvres d'Armand Vaillancourt, 
sculpteur. Jusqu'au 10 sept. Collection permanente du 
Musée, section consacrée à l'oeuvre de Frederick Simp­
son Coburn (1871-1960), célèbre peintre originaire de 
Melbourne; la collection Luc LaRochelle. Visite com­
mentée à tous les mercredis à 19h30. Ouv.: mar. au 
dim., 13h à 17h; tous les mere, jusqu'à 21h.

MUSÉE DU SÉMINAIRE Centre d'exposition 
Léon-Marcotte (222, Frontenac)-Musée de la Tour 
exposition permanente qui abrite une riche collection 
de minéraux, de végétaux et d'animaux naturalisés. 
Ouv.: tous les jours, 10 à 17h.

PIERRE BEVILACQUA GALLERIA 2520 (2520, 
Portlandj-Exposition des oeuvres de Torn Hopkins, Jac­
ques Payette. Sur rendez-vous.

PRESSE BOUTIQUE CAFÉ (4 Wellington nord)- 
Exposition intitulée «Lumière en mouvement», oeuvres 
de Christiane Bédard. Jusqu'au 23 sept.

RAYMOND CHABOT GRANT THORNTON (455, 
King ouest)-Oeuvres de Gilles Mercier, photographe 
(voyage en Corse), et de M.H.Roland Neumann, artisan 
(jouets en bois). Du 12 sept, au 15 déc. Ouv.: lun. au

crime, tous les vendredis, à lOh (réservation); centrale 
Frontenac et Gorge de la rivière Magog du mardi au 
dim., 9h30 à 16h30 (réservation). Découverte de lo di­
versité religieuse des Cantons de l'Est; villages pittores­
ques des Cantons de l'Est. Visites de groupe disponibles 
avec réservations. Service d'archives agréé, ouvert au 
public du mar. au ven., 9h à 12h, 13h à 17h Ouv.: 
mar. au ven.: 9h à 12h, 13h à 17h; sam. dim.: 13h à
17k.

VALEURS MOBILIÈRES DESJARDINS (2964, King 
Ouest)-Exposition des oeuvres de Alain Gosselin, artis­
te-peintre.

RÉGIONS

AYER'S CLIFF
GALERIE ART-MULTI (871, Main)-Exposition des 

oeuvres Lauré Anne Leblond, Jusqu'au 11 sept. Aqua­
relles par Mortelle Ouellette McCarthy, du 11 sept, au 
16 oct.

BEEBE
ATELIER-GALERIE ANDRÉE MCNABB (18e des­

ce premier ministre du Canada (1948-1957). A travers 
l'héritage laissé par sa famille, découvrez le destin peu 
commun de cet homme illustre, mais aussi le monde 
de vie au tournant du siècle. Les dimanches de septem­
bre, rencontrez Lorenzo, commis du magasin général, 
ou Mlle Émilienne, bonne de la famille. Ouv.: tous les 
jours de 1 Oh à 17h.

DRUMMONDVILLE
GALERIE D'ART L'UNION-VIE

(175,Ringuet)-Estampes japonaises 1950-1990. Jus­
qu'au 24 sept.

FOYERS DU CENTRE CULTUREL-Exposition des
oeuvres récentes de France Saint-Martin. Jusqu'au 1er 
oct. Ouv.: mar. au dim., 13h30 à 17h.

GEORGEVILLE
COOPÉERATIVE DE GEORGEVILLE (45, Carré 

Copp)-Exposition des réalisations des artistes et arti­
sans de la Coopérative de Georgeville. Ouv.: tous les 
jours de 10h30 à 17h30; les fins de semaine en sept, 
et oct.

INVERNESS
MUSÉE DU BRONZE (1760, Chemin Dublin)-Ex-

Dracula 
au Centre 
culturel
Pour amorcer sa 61e 
saison d'activités, le 
Royal Winnipeg Bal­
let présentera Te 
vendredi, 15 septem­
bre prochain, à la 
salle Maurice- 
O'Bready, la produc­
tion Dracula offerte 
sur une chorégraphie 
de Mark Golden. 
Cette impressionnan­
te production raconte 
en danse la fabuleu­
se histoire du Légen­
daire Comte Dracula. 
Un ballet magique 
ponctué de chauve- 
souris, de gargouilles 
dansantes et de 
transformations mys­
térieuses.

ven., 9h à 16h30.
SALON MYRIAM (275, Galt OuestJ-SALON OPA­

LE (rue Saint-Louis)-Exposition des oeuvres de Gaby 
Boisvert.

SOCIÉTÉ DE GÉNÉALOGIE DES CANTONS DE 
L'EST (275, Dufferin)-«Ma généalogie, une histoire à 
découvrir». Bibliothèque spécialisée pour la recherche 
en généalogie et en histoire. Horaire: du mar. au 
sam.: 13h à 17h; mere. 19h à 22h.

SOCIÉTÉ D'HISTOIRE (275, Dufferin)-Salle An­
drée Désilets: «Sherbrooke 1802-2002, deux siècles 
d'histoire», exposition permanente sur l'histoire de la 
Ville de Sherbrooke. Circuits: visite de la chapelle de 
l'Archevêché, tous les jeudis à 14h (avec réservation); 
circuits patrimoniaux, location de baladeurs avant 
15h.«Crimes et châtiments», une incursion au coeur du

on d 
Culture 

rloo
DOROTHEE
BERRYMAN

dans
« A Sunday king of love » 

Samedi 23 septembre
20 h 30 * 22 * (txs ind.)

Gouvernement du Québec 
MINISTÈRE DE LA CULTURE 
ET DES COMMUNICATIONS

441 de la Cour, WATERLOO (450) 539-4764 
http://www.sunnymead.0r3/mcw

cente Cedarville, Ch. du Dom. La Pruchière)-Oeuvres 
d'Andrée McNabb, huiles aquarelles, acryliques et tech­
niques mixtes.

CHARTIERVILLE
GALERIE D'ART ANDRÉ PHILIBERT (181, route 

Verchères)-Exposition permanente des oeuvres du pein­
tre. Ouv.: toute l'année. Rendez-vous préférable.

COATICOOK
MUSÉE BEAULNE (96, Union)-Expositions perma­

nentes: salon victorien, salle à manger, chambre, salle 
patrimoine de la famille Norton, costumes religieux, 
modèles réduits. Exposition sur le 50e anniversaire du 
journal Le Progrès de Coaticook. Jusqu'au 31 déc. 
Ouv.: tous les jours, llh à 17h.

COMPTON
LIEU HISTORIQUE NATIONAL LOUIS-ST-LAU- 

RENT (6, rue Principale Sud)-Visitez le milieu natal de

position intitulée «Fragments de l'identité québécoise», 
oeuvres de Ginette Trépanier. Visite guidée, vidéo, ex­
plications techniques. Ouv.: tous les jours, lOh à 17h 
(du lun. au ven., groupes sur réservation).

LAC-DROLET
LA MAISON DU GRANIT (au Mont Saint-Sébas­

tien, 1989, route du Morne)-Exposition permanente 
«Un siècle de granit». Ouv.: sam. dim. lun. et mar.: 
lOh à 18h.

LENNOXVILLE
CENTRE CULTUREL ET DU PATRIMOINE 

UPLANDS (9, Speid)-«Bonheur d'été», exposition des 
oeuvres de dix artistes de la région (poterie, bijoux, 
sculptures, peintures). Etage: exposition de courtepoin­
tes intitulée «Lo courtepointe: hier et aujourd'hui», or­
ganisée par la Société d'histoire et de musée Lennox- 
ville-Ascot. Ouv.: du mar. ou dim., 13h à 16h30.

MAGOG
ATELIER DENISE GAUVIN (141 Bellevue ouest)- 

Huiles, aquarelles, toiles sur commande. Visite en tout 
temps.

ATELIER MONIK ROUSSEAU (2096, Sherbroo- 
ke)-Exposition permanente des oeuvres (huiles) de Mo­
nde Rousseau.

AUBERGE DU GRAND LAC (40, Merry Sud)-Ex- 
position permanente des huiles de Ginette Morcoux et 
autres artistes.

BIBLIOTHÈQUE MUNICIPALE MEMPHRÉMA-
GOG Exposition des oeuvres de Dorothée Dufour. Éga­
lement à sa résidence, au 542 rue Laçasse, à Magog.

CENTRE D'ACTION CULTURELLE (1075, Sher- 
brooke)-Oeuvres de Richard Faucher, Gisèle Goulet, 
André Richard, Julien Richard, Georgette Samson, Ma­
deleine Séguin et Jacques Therrien. Jusqu'au 29 sept. 
Exposition solo de Lucie Roy-Alain. Jusqu'au 29 sept. 
Ouv.: mar. au jeu., lOh à 17h; ven. lOh à 16h.

HOTEL DE VILLE -Exposition des oeuvres de Fran­
cine Fortier-Blouin. Jusqu'au 28 nov.

GALERIE D'ART BONHEUR DU JOUR (466, 
Principale ouest)-Oeuvres, tableaux et sculptures de 
plus de 25 artistes québécois et canadiens.

GALERIE INTERNATIONALE D'ART NAÏF YVON- 
M.DAIGLE (380-1, Principale ouest)-Oeuvres de Alain 
Bissonnette, Guyloine Cliche, Louise Forest, Michèle 
Gaubour, Marie-Claude Lord et Louise Saint-Germain. 
Jusqu'au 10 sept.; du 16 au 24 sept. Ouv.: mar. mere.: 
13h à 17h; jeu. ven. sam. 13h à 20h; dim.: lOh à 
16h.

MRC
Owempnré)

SUJET:

AVIS
À TOUS LES ARTISTES 

ET INTERVENANTS CULTURELS 
RÉSIDANT SUR LE TERRITOIRE 

DE LA MRC DE MEMPHRÉMAGOG
MISE À JOUR DU RÉPERTOIRE C ULTUREL

Le comité culturel de la MRC de Memphrémagog 
travaille présentement à la mise à jour de son 
répertoire culturel. Si vous êtes artiste ou artisan 
professionnel, que vous résidez sur le territoire de la 
MRC de Memphrémagog (ville de Magog, ville de 
Stanstead et les municipalités d'Austîn, d'Ayer's Cliff, Bolton- 
Est, Eastman, Canton de Hatley, Hatley, Canton de Magog, 
North Hatley, Ogden, Omerville, Canton d'Orford, Canton de 
Potton, St-Benoît-du-Lac, St-Étienne-de-Bolton, Ste-Catherine- 
de-Hatley, Canton de Stanstead, Stukely ou Stukely-Sud) et 
répondez aux critères du comité d’évaluation des 
inscriptions, vous pouvez vous inscrire gratuitement 
auprès de Mme Paule Obermeir, chargée de projet, 
aux coordonnées suivantes :

Courrier : paula@netrevolution.com 
télécopieur : (819) 842-1353 
téléphone : (819) 842-2046

Prenez note nue vous devez vous inscrire d'ici le 
vendredi 15 septembre 2000.

1er
Uoctobre

ALAIN MORISOO ET SWEET I

JjMf
Ste-Catkerine-

de-Hffney

Cuisine
5ui55e-Californlenne

NOUVEL HORAIRE
à partir du

6 septembre
Mercredi au samedi 

de 17 h à 22 h 
DIMANCHE de 9 h à 22 h 

TABLE D’HÔTE 
à partir de 8,95 $

BRUnCH
TOU5 LE5 DIMAMCHE5

2, rue Grand’Rue 
Sainte-Catherine-de-Hatley 

(Québec)
(819)868-1212 1

RANCH DU SPAGHETTI (3005, Ch.Miletta)-Eipo- 
sition permanente des oeuvres de I artiste peintre An­
drée McNobb-Lussier.

GALERIE ROBERT SENNEVILLE (37, MainJ-Expo- 
sition de petits formats: A.Philibert, D.Desjarlais, 
D.Besner, J.P.Denniss, P.Barrowman et autres. Ouv : 
lun. jeu. ven. sam. dim. lOh à 17h.

MELBOURNE
CENTRE D'INTERPRÉTATION DE L'ARDOISE (5,

BelmontJ-Découvrez le patrimoine ordoisier du Vol- 
Saint-François, lo vie dons les ardoisières il y a un siè­
cle et une boutique uinque en son genre. Sur réserva­
tion, un circuit patrimonial commenté dans Melbourne 
et dans Richmond permettant d'apprécier I architecture 
particulière d'une des rares régions du Québec où I on 
retrouve une forte concentration de toitures en ardoise. 
Ouv.: jusqu'au 9 oct., llh à 17h.

NORTH-HATLEY
GALERIE JEANNINE BLAIS (100, rue Main, North 

Hatley, 2eme étage) Art Naïf International Exposition 
d'artistes Québécois, Canadiens, français, Yougoslaves 
et Roumains. Jusqu'au 30 septembre.

NOTRE-DAME-DES-BOIS
ASTROIab du Mont-Mégantic (189, route du 

Parc)-Centre d'activités et d'interprétation en astrono­
mie, spectacle multimédia, ateliers, visite de la salle 
d'interprétation, soirées causeries-observations. Réser­
vations obligatoires pour toutes les activités en soirée.

OMERVILLE
ATELIER DE PEINTURE GEORGES CHANEZ (48, 

des Érobles)-En semaine à compter de 16h00 et la fin 
de semaine toute la journée.

ROCK FOREST
BIBLIOTHÈQUE MUNICIPALE (1000, Haut-Bois)- 

Exposition intitulée «Qui suis-je». Cette activité spéciale 
proposée en collaboration avec I Association des bilio- 
thèques publiques de l'Estrie, invite les jeunes à identi­
fier les petits personnages de feutrine tirés de la litté­
rature de chez nous. Jusqu'au 30 oct.

SAINT-CAMILLE
LE P'TIT BONHEUR (162, Miquelon)-Le mois de 

la photo, oeuvres de Stéphane Lemire et Arlette Vitte- 
coq. Jusqu'au 15 oct.

SAINTE-EULALIE
GALEIRE D'ART LOUISELLE COTÉ-LÉVESQUE

(486, Des Sapins)-Exposition des oeuvres de Denise 
Dubois, artiste-peintre d'Ascot. Jusqu'au 29 sept.

STANSTEAD
ATELIER LEROUX-DUFRESNE (2690, Chemin La- 

(lamme)-Exposition permanente des huiles de Pauline 
Leroux et André Dufresne. Sur rendez-vous.

MAISON FREDERICK AMSDEN (531, Dufferin)- 
Concours artistique des Cantons 2e édition. Jusqu'au 10 
sept. Ouv.: ven. au dim., 12h à 17h, ou sur rendez- 
vous.

VALCOURT
MUSÉE J.A.BOMBARDIER (1001, Av. J.A.Bom- 

bardierj-Exposition permanente relatant la vie et les 
inventions de J.A.Bombordier. Ouv. du mar. au dim., 
lOh à 17h.

CENTRE CULTUREL YVONNE L BOMBARDIER
(1002, ave J-A.-Bombardier)- Exposition des oeuvres 
des membres du circuit La Tournée des Arts. Jusqu'au 
1er octobre. Tous les jours de 1 Oh à 17h.

ESPACE CULTUREL DRAINVILLE (980, rue St-Jo- 
seph)- exposition permanente de l'horlogerie au Qué­
bec et à Volcourt. Aussi en exposition, des oeuvres de 
Normand Toupin et Marie Cuerrier-Hébert. Tous les 
jours de 10H30 à 17h.

WATERLOO
LA MAISON DE IA CULTURE (441, de la Cour)- 

«Une 50e exposition» pour le peintre René Saint-Jean. 
Jusqu'au 30 sept.

WINDSOR
CENTRE CULTUREL ET PATRIMONIAL LA POU­

DRIÈRE (342, Saint-Georges)-Exposition «Mémoire de 
Pierres», par Lorraine Fortier, aqurelliste. Brunch mu­
sical et défilé de mode le dim. 10 sept., Ilh30. Vins et 
fromages le mar. 26 sept., 18h. Ouv.: mere, au dim., 
13h à 16h30.

JEUNE PUBLIC
SHERBROOKE

BIBLIOTHÈQUE MUNICIPALE (420, Marquette)- 
Heure du conte pour les jeunes de 3 à 6 ans, accompa­
gnés d'un parent le mere. 13 sept., à 10h30 et 13h30; 
sam. 9 et 16 sept., 10h30 et 13h30. Pour les 6 à 9 ans, 
le ven. 15 sept., 18H30. Activités poru les jeunes de 6 à 
10 ans, le sam. 16 sept., 13h, «La boîte à lunch».

RÉGION

MAGOG
BIBLIOTHÈQUE MUNICIPALE MEMPHRÉMA­

GOG (61, Merry nord)-Heure du conte le 9 sept., 
10h30.

VARIETE
SHERBROOKE

AU CAFÉ DU PALAIS (184, ruelle Whitlng)-Lundi: 
Tam-Jam acoustique suivi du jam session le lundi. Li­
gue d'improvisation le dim. En spectacle le mar. 12 
sept.: «Buildings», «Five Line Legacy» et «My last 
name». En spectacle «Sovi Sacrifice» et hommage à 
«Santana» le mere. 13 sept. Spectacle de Paul Shine 
les jeu. et ven. 19h à 22h.

LE VIEUX CLOCHER (1590, Galt 0uest)-En spec­
tacle Patrick Huard II les 9,15,16, 22 et 23 sept.

LES GRAFFITI (41, Wellington sud)-Sam. d.j. invi­
té. Dim. d.j. Jean-Maxime Cabana. Lun.: Electronico. 
Mar. «Génération 80». Mere.: d.j. Michel-David Lefeb­
vre. Jeu. ven. d.j. Pat Davis. Sam. 16 sept.: événement 
rave «Adrénaline» avec en vedetteles d.j.'s Nuckley & 
Freebass, Fructose, G.-0'Brien, Indica et Pat Davis, de 
21 h à 9h a.m.

LIVING ROOM (66, Meadow)-Sam.: soirée Elec­
tric Boogie avec d.j. Martini Fournier. Dim.: d.j. Flo et 
Martini Fournier. Lun.: fermé. Mardi: DJ. Flo. Mer.: 
en spectacle le groupe «Dissidents» et hommage à 
«Pearl Jam», à 22h30. Jeu.: de 18h à 22h le groupe 
Latino Bahia; le d.j. Martin St-Hilaire; à 22h le d.j. 
Martini. Ven.: à 17h «Hoodoo lounge band»; Martin 
St-Hilaire au contrôle musical; à compter de 22h, d.j. 
Flo.

PRESSE BOUTIQUE CAFÉ (4 Wellington nord)- 
Les veillées du mardi... place à la tradition (musiques 
traditionnelles du Québec, d'Irlande et d'ailleurs), le 
premier mordi de chaque mois.

RÉGIONS

MAGOG
BAR LA POUPÉE (Auberge Orford de Magog)- 

Tous les dimanches, jom session dès 21 heures.
LE VIEUX CLOCHER - En spectacle le ténor de 

l'humour Sleeve Diamond les 9, 22, 23, 29 et 30 sept.
LE COLIBRIE (266, Principale)-En spectacle le «12 

Bar Blues Band» les jeu., ven. et sam., 18h à 22h.
LIQUOR STORE (101, Plate Dumoulin)-Jeu. sam. 

Lorry Love au contrôle musical. Ven.: en spectacle «In­
time le Bond».
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LUNDI
- On reçoit le Mérite estrien : M. Raymond Demers
- Le projet Prométhée; un projet pour faire reculer le 

décrochage scolaire au secondaire

MARDI
- Le livre « Ma nourriture bio santé »
- « Logtolearn », un site Internet pour les étudiants 

universitaires du Canada!

MERCREDI
- Le Gala des granos chefs de l’Estrie i
- Centre Motiv et Éduc, un centre de motiva- J 
tion scolaire, personnelle et professionnelle J

JEUDI J
- La collection « Eau de mer » de Lise M

Watier U
- Le théâtre du Double signe; une 

nouvelle saison s’amorce

VENDREDI
- La Fête des récoltes à St-Malo raJil

Diane Martin
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CHOQUETTE
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Les «petits secrets» d’un restaurateur
Jean-François GAGNON

Coaticook

En 1955, Mike Chan était embauché 
par la chaîne mondialement con­
nue Hilton, qui venait d’ouvrir un 
hôtel à Hong Kong. Il avait alors 18 

ans. Aujourd’hui, à des milles et des 
milles de la prospère île du Pacifique 
rétrocédée à la Chine il y a peu, l’hom­
me oeuvre toujours dans le domaine de 
la restauration.

C’est donc à Coaticook qu’il beso­
gne depuis quelques années. Là-bas, il 
a travaillé pour d’autres, a possédé un 
premier restaurant, Chez Gaston, qui a 
fermé ses portes en 99, et en opère 
maintenant un second, nommé Le Dra­
gon Doré.

Il avait déjà été à l’embauche de ce 
restaurant un certain temps, au milieu 
des années 90. Mais, après la fermeture 
de Chez Gaston, son ami Michel Asse- 
lin, en outre président de l’entreprise 

| coaticookoise Les Boiseries Asco, lui 
aurait carrément offert en cadeau Le 
Dragon Doré, établissement qui lui ap­
partenait jusque-là.

RESTO

Le Dragon doré

«Disons que je vivais certains pro­
blèmes financiers, à l’époque, raconte 
Mike Chan. Grâce à Michel, que je re­
mercie beaucoup pour ce qu’il fait pour 
moi, j’ai de nouveau un travail qui peut 
me faire vivre pas trop mal.»

Café oriental, situé à Sherbrooke. Le 
lieu demeurera ouvert jusqu’en 1990.

De passage à Magog
La même année, il ouvrira le Café 

Hong Kong, à Magog. L’expérience 
sera cette fois plus courte, et probable­
ment moins fructueuse, et il fermera 
cet établissement en 1993.

Comme plusieurs autres restaurants 
chinois au Québec, Le Dragon doré of­
fre des buffets à volonté, dans lesquels 
on retrouve principalement des mets 
d’inspirations cantonnaise et séchua- 
naise.

Du mardi au vendredi, il en coûte 
6,50 $ pour avoir accès au buffet du 
midi du Dragon. Et, du vendredi au di­
manche, le coût pour celui du soir se 
chiffre à 9,95 $.

À la carte
Mais notons qu’il est de plus possi­

ble de manger à la carte sur place. Et 
que des plats non typiquement orien­
taux, tels des souvlakis par exemple, y 
sont disponibles.

Mike Chan semble par ailleurs fier 
de souligner qu’il confectionne lui- 
même les mets offerts au Dragon doré, 
et ce «à partir de denrées fraîches uni­
quement». Il mentionne d’ailleurs que 
la préparation de tels mets «n’est pas 
facile. C’est beaucoup de travail».

Le restaurateur de 57 ans prétend 
finalement que la préparation de mets 
chinois requiert l’acquisition de «petits 
secrets» que seul lui et certains autres 
initiés connaissent. Il se montre toute­
fois ouvert à les partager avec un éven­
tuel apprenti.

Son parcours
Mike Chan est 

arrivé en sol cana­
dien en 1977. 
«J’étais venu voir 
ma mère au Cana­
da... Et j’ai telle­
ment aimé ce pays 
que je n’ai plus 

| voulu le quitté», 
relate-t-il.

Auparavant, au 
surplus d’avoir été 
serveur dans un 
Hilton, il aurait 
aussi occupé une 
place au Hong 
Kong Club, un 

| établissement «qui 
n’était réservé qu’à 

| ses membres ou 
presque. C’était un 
très chic endroit. 
Quand de hauts 
dignitaires d’au­
tres pays venaient 
sur l’île de Hong 
Kong, ils passaient 
assurément par le 
Club.»

Une fois au Ca­
nada, Mike re­
prendra donc le 

I collier dans le do­
maine de la res­
tauration. Il déni­
chera d’abord du 
travail dans un res- 

I taurant de Mon­
tréal, puis partira 
pour Sept-îles, où 
il bossera pour un 
autre lieu de res- 

I tauration.
Ensuite, en 

1979, il deviendra 
I propriétaire d’un 
premier restaurant 

1 au Québec, le

ARCHAMBAULT
LA PLUS GRANDE MAISON DE MUSIQUE ET LIVRES AU rmTJTTa

I l iAllEAII III \ CADEAUX !

THANA
La fille-rivière. 
Louise Simard.
Libre Expression.

VENEZ RENCONTRER
Louise Simard

pour une séance de signature 
et le lancement de son livre

Thana -La fille-rivière

Le samedi 9 septembre 
de 13 h à 15 h

à notre magasin de Sherbrooke

Libre f Expression

WWW.ARCHAMBAULT.CA fc^l
28831

Photo La Tribune, Jean-François Gagnon
Mike Chan est propriétaire, depuis juillet 1999, du restaurant chinois Le Dragon doré, situé 
à Coaticook. L'ancien proprio du Dragon, Michel Asselin, lui aurait gracieusement offert 
l'établissement, l'an dernier.

Admission 330, rue des Érables

8 et 9 septembre, 20 h
Achetez au 820-1000

1ER i Desjardins

102.7 m

LaTribune 
ÇH1T6£ lPTfLf7

c~>

AUMENUÜ@ Soi
CAMYLLE ROBERT

au piano
du jeudi au samedi 

Table d’hôte, à partir de 16'"

RESTAURATEURS

BISTRO DE JACKO
50(H), boul. Bourque, Rock lorest 

821-3525

[ Brasserie Lion D’OÏl
Jeudi, vendredi, samedi i

de 17 h 30 à 21 h 30
Avec ce coupon ,

Restaurant_____9 ji

ce cuupun
CAyo de rabais ble d'hôteE95$

à partir de -M- KJ
Apportez votre vin

sur la 2e assiette à l'achat d'un repas à prix régulier |
2, rue College, lennoxville | 

(819) 565-1015_____ 2o722 734,13e Avenue Nord, Sherbrooke 346-5227J
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Photo PC
Isabelle Boulay profite du lancement de son nouveau disque pour entreprendre une longue tournée de plus de 50 
concerts qui la mènera aux quatre coins du Québec, de même qu'en France.

Montréal (PC)

Si Isabelle Boulay chante si bien les chansons 
des autres, c’est parce qu’elle admire, 
d’abord et avant tout, les créateurs qui lui 
prêtent mots et notes. Car l’univers musical de la 

chanteuse est fait de rencontres humaines. «C’est 
l’humain qui me séduit», dit-elle.

La chanteuse sait aussi que même s’il semble 
inconditionnel et éternel, l’amour du public n’est 
jamais complètement acquis. «Je fais un métier de 
conquêtes, dit-elle. Il n’y a jamais rien de gagné. 
C’est un métier fragile. On vit sur l’amour des 
gens, sur l’amour que les gens veulent bien nous 
donner.»

Malgré cette fragilité, Isabelle Boulay n’est 
pas du genre à trop se faire de mauvais sang. 
«J’apprécie le moment, j’apprécie ce qui m’arrive, 
concède la chanteuse.»

Isabelle Boulay profite du lancement de son 
nouveau disque pour entreprendre une longue 
tournée de plus de 50 concerts qui la mènera aux 
quatre coins du Québec (elle sera à Montréal les 
18,19 et 20 octobre) et aussi en France.

Et pas n’importe où, en France. À l’Olympia 
de Paris. Un endroit qu’elle vénère depuis qu’elle 
est toute petite. Un endroit qui lui fait drôlement 
peur également et ce, bien qu’elle y ait chanté à 
quelques reprises déjà, avec Serge Lama et en 
première partie de Francis Cabrel.

«Ce sera une date déterminante, affirme-t- 
elle. Quand on fait l’Olympia, ça devient sérieux. 
C’est une des salles qui me fait le plus peur. C’est 
un lieu considérable, habité de fantômes.»

Isabelle Boulay visitera donc les fantômes de 
l’Olympia le 4 décembre. Et si la chanteuse a des 
doutes quant à l’accueil que ces derniers lui réser­
veront, celui des fans, lui, est sans équivoque : 
deux supplémentaires sont déjà annoncées pour 
février 2001.

Des artistes 
de la

nouvelle
génération

font leur 
entrée au 

centre-ville 
de Sherbrooke

L e
Exposition d'oeuvres farts et Création en direct
Presse Boutique Café

4, rue Wellington Nord

Musique intime
Petit Théâtre de sherbrooke

174, rue du Palais
Variétés et impro-théâtre
Théâtre St-Laurent

Entrée 222, rue Frontenac
^^Formations musicales

Théâtre Granada
53, rue Wellington Nord

ville cte 
Sherbrooke Gouvernement du Québec 

Ministère de le Culture 
et des Communications

♦Seulement 2$/spectacle.
» Billetterie : Réseau admission W
'W- (819) 820-1000

‘Entrée gratuite au Presse-Boutique Café

AVEC LA LOTO CIMO

4000$
COMPTANT

Découvrez la combinaison musicale 
gagnante à 7h40 avec

« Y'A DE CES MATINS »

1061
28056



Imocom-Doguerre, 
Jocelyn Riendeau

ML iean-Paul Pear­
son, directeur diocé­
sain de Jeunesse du 
Monde, est encadré 
de Julien St-Pierre, 
Mélanie L'Espérance 
et de Patrick Morin, 
tous trois du comité 
organisateur diocé­
sain en vue du méga 
rassemblement des 
jeunes de 15 à 30 
ans, soit le Rallye 
2000, à Montréal, en 
fin de semaine pro­
chaine.

Pierre SAINT-JACQUES

La Tribune, Sherbrooke, samedi 9 septembre 2000 f H

Pour un 
monde 

nouveau
LA FETE DES VENDANGES

Magog-Orford. 7e édition

pratique religieuse 
se fait beaucoup 
sur le terrain, dans 
le respect des au­
tres.

Et si c’était vrai 
qu’un monde nou­
veau se pointait 
dans les balbutie­
ments de ce Ille 
millénaire!

Sherbrooke

La chanson du méga rassemblement jeunesse Rallye 
2000, qui aura lieu à Montréal les vendredi, samedi et 
dimanche 15, 16 et 17 septembre, déborde d’enthousias­
me et d’espérance... Pour un monde nouveau, comme le 

laisse filtrer le titre.
C’est toute une chance 
Debout tous ensemble 
Forts malgré nos faiblesses 
Brisant les murs, les differences 
Avec notre coeur nous recommençons 
A bâtir un monde nouveau 
C’est toute une chance.
Le refrain traduit cette foi qui anime d’innombrables 

jeunes personnes, âgées de 15 à 30 ans, qui participeront 
corps et âme au Rallye 2000.

La Tribune a rencontré trois membres du comité organi­
sateur, du diocèse de Sherbrooke, en compagnie de M. 
Jean-Paul Pearson, directeur diocésain de Jeunesse du 
Monde.

On s’attend à ce qu’une quarantaine de jeunes d’ici se 
rendent à Montréal, vendredi, pour vivre en quelque sorte 
l’apothéose du Rallye 2000, une démarche de six étapes qui 
s’est étalée durant toute cette année du grand Jubilé.

Les six étapes ont été ponctuées de réflexions sur le Jubi­
lé en passant par l’entraide bénévole dans son milieu, la dé­
couverte du visage de Dieu à travers les talents artistiques, 
le rallye multi ethnique, le rallye de la miséricorde pour fi­
nalement aboutir au méga rassemblement où les jeunes vi­
vront dans un esprit de fraternité et d’ouverture la présence 
de Jésus toujours aussi actuelle qu’il y a 2000 ans.

Patrick Morin et Mélanie L’Espérance totalisent 11 an­
nées de participation aux activités de Jeunesse du Monde et 
Julien St-Pierre, trois mois... ce qui ne l’a pas empêché de­
voir goûté avec bonheur et un million d’autres jeunes les 
Journées Mondiales de la Jeunesse, à Rome, en août der­
nier.

Tous trois font partie du comité organisateur de ce méga 
rassemblement.

Solidarité, entraide, tolérance...
Ils ont rappelé que l’esprit qui anime le Rallye 2000 en 

est un de solidarité, d’entraide, de tolérance, d’accueil, d’in­
tériorité, de pardon, de justice et surtout de communion.

«Si nous collaborons tous pour réussir ce défi de com­
munion entre les dénominations chrétiennes et entre gens 
de cultures différentes, c’est tout le nouveau millénaire qui 
sera marqué dès le début par une vie nouvelle, un monde 
nouveau.»

La démarche veut rencontrer divers objectifs que sont 
l’approfondissement de la vie chrétienne et la capacité de 
transformer ce monde par une unité de communion.

La célébration dans la joie des différences et la décou­
verte de leurs richesses en laissant de côté tout germe de di­
vision favoriseront le tissage de liens, la transformation du 
regard et l’option de nouveaux choix pour en arriver à célé­
brer lors du rassemblement Jésus, Seigneur et Sauveur.

Pour donner un caractère concret à cette aventure, la 
journée de samedi sera particulièrement réservée à des acti­
vités et des jeux proposés par les divers groupes ou organis­
mes de jeunesse de Montréal qui seront représentés en for­
ce au Rallye 2000.

Tout un week-end!
Les jeunes du diocèse de Sherbrooke ne seront pas en 

reste et se caractériseront par des activités de cirque en col­
laboration avec le Cirque du soleil.

Les interlocuteurs ont expliqué: «Il faut savoir que le 
Cirque du Soleil et Jeunesse du Monde ont élaboré un pro­
gramme d’activités pour des jeunes dans cinq pays du mon­
de. Il s’agit d’activités propres à éveiller les talents des ces 
jeunes pour les amener à prendre conscience qu’ils sont ca­
pables de réaliser quelque chose et ainsi les aider à grandir 
dans d’autres domaines d’activités humaines.»

Un kiosque sera installé pour donner de l’information.
Ce sera un méga rassemblement avec un horaire nourri 

qui se vivra sous la présidence d’honneur de Gregory Char­
les, artiste et personnage pas piqué des vers.

Pour la soirée du Jubilé, le samedi 16 septembre, on at­
tend comme invitée spéciale Madame Lise Thibault, lieute­
nant-gouverneur du Québec.

Les jeunes d’ici, intéressés à participer au Rallye 2000, 
sont invités à prendre de plus amples informations auprès 
de M. Jean-Paul Pearson, 563-9934.

Des témoignages de gens de coeur
Plusieurs raisons amènent les jeunes à s’impliquer dans 

des mouvements de foi, dans des groupes à caractère spiri­
tuel qui leur permettent de vivre concrètement dans leur 
communauté ou à l’étranger ce que sont l’ouverture, la tolé­
rance, l’entraide.

Patrick Morin témoignera en ce sens: «Mes six années 
d’implication au sein de Jeunesse du Monde m’ont permis 
de m’ouvrir sur le monde, de voir ce qui se vivait à l’étran­
ger, à voir les ressemblances et aussi les différences.»

Un stage de six semaines au Pérou lui a permis de vivre 
sur le terrain l’expérience amorcée ici et de comprendre da­
vantage les problèmes qui se vivent dans le monde.

Mélanie L’Espérance parle également d ouverture au 
monde mais aussi de capacité d’approfondir sa foi chrétien­
ne en dehors des murs d’une église.

Un expérience qui lui a appris I ouverture et la tolérance. 
Deux ans après son implication dans Jeunesse du Monde, 
elle a connu le privilège de vivre un stage de deux semaines 
à l’étranger.

«Ça peut être déterminant dans 1 orientation d une vie. 
J’aime la justice, je me destine vers le droit mais ce que j ai 
vu et appris dans Jeunesse du Monde teintera sûrement ma 
façon de servir la justice.»

Pour sa part, néophyte de trois mois, Julien St-Pierre a 
pour le moment davantage d’attentes qu’il peut témoigner

Donnez les outils à un enfant 
, Opération . défavorisé pour qu’il puisse
nQEl TT8 // lui aussi se rendre au sommet

Mme
3 Du 6 septembre au 4 octobre 2000 r

de résultats... mais il sait déjà que l’on peut tenir des activi­
tés concrètes au sein de sa propre communauté, que l’on 
peut appliquer des recettes ici même pour aider les autres 
personnes qui vivent près de soi.

KBr
VIE
RELIGIEUSE

«Dans ma propre paroisse, je vais voir comment réorga­
niser la pastorale jeunesse et peut-être en d’autres endroits 
du diocèse.»

Jean-Paul Pearson a laissé la parole aux jeunes. Il ne 
s’est pas immiscé dans l’entrevue mais il a tenu à ajouter son 
mot en conclusion des témoignages rendus mais également 
des bienfaits des activités de Jeunesse du Monde.

«C’est une expérience qui éveille sur tous les plans: s’ou­
vrir au monde et constater qu’il y autre chose que son petit 
milieu. Pour les jeunes c’est un cheminement humain et spi­
rituel. Pour ma part, les voir aller et grandir, je trouve cela 
très enrichissant et ça me rajeunit. Nous avons une belle jeu­
nesse, prête à s’engager; il suffit de lui en offrir l’occasion.»

Un vent de fraîcheur semble se lever sur les diocèses du 
Québec dont celui de Sherbrooke. Les jeunes éprouvent de 
plus en plus le besoin de s’impliquer. On les voit peut-être 
moins souvent à 
l’église mais leur

Une lueur 
d'espoir

Besoin
d’être écouté ?

Quelqu'un 
est là pour toi !

Anonyme et 
confidentiel

564-2323
1-800-667-3841

7 jours
24 heures ,,«55

SOIRÉES DIVINS FROMAGES SAPUTO » 

LU MALCOLM & THE HOUSE ROCKFRS IOHANNE BLOUIN

présente par

Samedi 2 septembre
« Vnt■ nuit en Nouvelle-Orléans »
Un spectacle de musique cajun 
qui vous fera swingucr, sur scs 
accents toniques et épicés.

EN PREMIERE PARTIE : ROBERT DAVID

la /ttusiene- ■aer?

Vendredi 8 septembre
« Everything must change *•

Venez entendre l’une des plus 
belles voix du Québec, dans 
son tout nouveau spectacle de 
jazz.

LORRAINE KLAASEN TRABUCCO HAVANERO
fBfwwiüagiagiHJRi
Gageons que vous ne pourrez 
résister à l’envie de danser sur 
cette musique d’Al'riquc du 
Sud ! Tout un party '

Samedi 9 septembre
Un voyage musical de salsa cubaine 
qui vous entraincra, avec ses rythmes 
chauds et sensuels, dans une atmos 
phère des plus endiablées

Coût : 25 $ taxes comprises, incluant 3 coupes de vins, 
dégustations de fromages et spectacle.

Tr*2* 3* 4‘ 8*9*1 0 SEPTEMBRE 2000 
Pointe-Merry Magog

Toutes Us activités auront lien, beau tent fis, mauvais temps, sous les chapiteaux.

l'ii protestation de
Oproiflgo ç■^-cksh Québec SS Québec:::: CanadS

L.i Tribun.- W2Jm SVO
l a moderation 

a bien ntaiUeur goût-....y.. ...

Informations : (819) 822-3654
Les Productions Bleues www.intcriinx.qc.ca/vcndaniiesqc.ca/vendanges 26017

net
Financement à l'achat

Jusqu'à 60 mois. Option 0 $ comptant ",
L'Acura 1.6EL Édition Spéciale i ncluailt : «•limaliscur.
groupe électrique, radio AM/FM avec leeleur de (J), 
régulateur de vitesse, puissaul moteur VTKU. système 
d’entrée sans elé et tellement plus...

te temps c'est de

■

Votre
concessionnaire

liable

L’Acura 1.6EL Edition Spéciale 2000

Une vision qui inspire un élan de passion, acura www.acuia.ca
‘Financement à 5.8% S.A.C. pour la LbIL (modèle MH454YIM*) 2000. Plusieurs terme*» offert*», jusqu a 00 moi*. I n acompte 
pour rail être exigé.
flMl.S.K de 20 000$ pour la 1.611 (modèle MU454YPB) 2000 neuve. Transport et préparation (850$). taxes, immatriculation 
et assurance en sus. Le prix de vente des eoneessionnaires peut être inférieur. Garantie Aeura limitée de 5 ans/100 000 km 
Le modèle offert peut différer de l'illustration. Voyez votre concessionnaire pour plus de détails, l es deux premiers services 
d'entretien sont compris. Assistance routière 24 heures Aeura.

On embellit 
les roules 
du Québec

®

PRECISIOn ACURA 4900’ bouL Bourque, Rock Forest
SHERBROOKE 564-8909

Faites un don :
en appelant au 1 877 257-MINE (6463)
ou par la poste à :

Operation Bonne Mine
447, rue PIE XII
Omerville (Québec) G1X4C8

La Tribune ÔlJlÀJ
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La Tribune, Sherbrooke, samedi 9 septembre 2000
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Chevrolet
OS COMPTANTCAVALIER 2000

4 PORTES
• Serrures de portes 

électriques
• Régulateur de vitesse
• Automatique

BS PREPARATION
Radiocassette AM/FM 
Chauffe-moteur 
Freins ABS 
Télédéverouillage

Oldsmobile 00 COMPTANT

ALER0 2000
4 PORTES

OS TRANSPORT
00 PREPARATION

Moteur 150 chevaux 
Automatique 
Climatiseur 
Chauffe-moteur 
Barrures portes électrique 
Siège arrière rabattable

'U&VÛUÏ

Visitez notre site internet : 
www.beaucagechev.gmcanada.com

CK FOREST (819) 823-43434339, BOUL. BOURQUEBas kilométrage
jjet à réprobation du crédit. Taxes an sus. LesBail de 36 mois, limite de
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